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Détails dramatiques de l'action de 

I'<<Ajax», qui sort indemne d e ce nouveau 
combat 

l\1\1\N\\i\ . 

BELGIQUE AMIE .. A LAQUELLE LES ÊT ATS-UNIS 
èOMBATTANÏÊ LIVRERONT DU MATERIEL DE GUE RE 

Loudr~s. l:i. (B.U.P ). -L'« A· 
jax "• heros de la bataille de La 
Plata ori le cuil·assé allemand 
" Admirai Graf ~per " fut mis hors 
rie comhat, Yient de se distin~uPr 
lin!: fois riP plus Pn réduisant J;, 
flotte illlliennc rlr trois rie ses 
conlre·torpilleurs les pitt~ moder
l'eS. LPs marins britanmques ia· 
lou eront cer tainement la chance 
ùe leurs camarades de l'" Aje.x , 
qu i ont eu rieux fois l'occasion de 
rencontrer l'ennemi alors que drs 
.-entaines de n>~vi res, rlnns l'At
lantique, la mer du ~ord, la ~ré· 
ditHrantle, la mer Rouge ou ail~ 

Le~ unilPs bntannicy,Jes flnt ba.r 
la,·é ~ur une grande Ptendue les 
eaux cle IR ~!~clilerranét• orientale 
et rPntralP .. \ucnn l'ont•ct ne fut 
etabli l'nfre le ~rM rie nos forces 
rl Ir gro*" clPS fnrr<>s f'>tl'1Pmies et 
il n ·._. Pu! pa~ clr> ~ip:ne montra n' 
que le ~rn~ rlP~ fm·res ennemie$ 
;n-aît pris la mPr. 

t'\\\ \1\.'\J'A'\1\ '\.'\'\'\:\ '\1\1\ \.\'\1'\."'-'\ V\\\\'\"\'\ \1\1\1\ 

Fidèles à la m6moire des Belges do 
1914, les Belges de 1940 ne cessent 
de harcel er les autorités allemandes 
d'occupation. Naturellement. la censu
re hitl i=rie nne ne laiss e rie n pas ser 
a~ d ehors e t l'on a Jort peu de dé 
tails d e ce qui se pass e en te rritoire 
occupé . Toute !ois , par les ordres que 
le •Kommandantur• radiodiffuse de la 
Alalion d e Bruxelles, on sait par 
exempl t> que la population b e lge ca· 
che des soldats britanniques, que des 
e xplosions et des acte s de sabotage 
•e p roduise nt presque r éguli è reme nt 
et un p e u partout, que d'une manièr e 
g énérale l'autorité étrangè re doit ê tre 
constamm ent sur le qui-vive . Qui sait 
les a cles d'hé roïsme et d'abnégation 
qui s'accomplisse nt chaque jour là· 
basl 

Les souvenirs glorieux de la d er· 
nière guerre nous permet1ent assez 
de penser que ce peuple vigoureux 
doit avoir maint e nant comme alors 
ses Max# ses M ercier, ses héros ano .. 
nymes Pl innombrables dont on con
naîtra plus tard l'esprit de sacrifice. 
J'ing~niosité et le dé sintéressement. 

En attendant que la paix victorieu
~e ré tablisse un Jour ses liberté s mé· 
lropolitaines. l'empire belge n 'a pas 
déposé los armes. Le gouverne· 

m e nt lé gitime du pays. représenté ,à 
Lon dres par ses ministres des Finan
ces et des Colonies, et dûment man
dat<- par les autre s m inistres bloqué s 
Rur le continent - le Premier minis· 
Ire. M. Pierlot. et le ministre des Af· 
laires Etrangères, M. Spaak, se trou
vent en Espagne, à Barcelone - con
tinue la guerre. En Grande-Bretagne. 
un contingent de troupe s belges avec 
des forces aériennes collabore à la 
défense britannique. c· est le général 
chevalier Van S trydong de Burke! qu i 
commande ces unités. 

Mais J'apport de la Belgique com
battante à la cause alliée est surtout 
représenté par la participation du 
Con go, que le g é n éra l de Larmina t a 
oderniè rement visité. Nous avons an· 
noncé dimanche dernier quo le repré
~entant du général d e Gaulle avait 
à r occasion de ce tte visite. renoué 
avec le gouverne u r g é néral du Con· 
go be lge . M. Ry ckmans , les re lations 
coloniales Jranco·b e lges que le gou
vernement d e V ichy avait rompues 
sous la pression do l'Allemagne. 

Par s a situat ion centrale au coeur 
du contine nt et du lait de ses gran
des r iche ss es nature lle s. ce tte magni
iique colonie - ]es c1 Indes noires • 
comme l'appelait S tanley -- est une 
des pos itiqps ce ntrale s d e la puis· 
san~" a lliée e n Afriqu e . Elle a 9 
m illions d 'habitants environ. 

DPp enda nt du gouverne m ent b e lge 
d e Londres. e l part iculière m ent du 
m inistère des Co lonies. le C ongo b e l
g e n 'a jamais cessé la lutte . C ert es . 
il :1.'a pas encore é té attaqué et n ' a 
donc pas e u, comme pendant la d e r
niè re g u erre. à com batt re. li dis pose 
cm tout ca s d'importanles forces mill· 
la ires ,iont les Italiens pourrai en t à 
J'occa sion é prou ver les q ualit és guer· 
r i ère'\. 

Jusqu'ici, s on apport a é té es• 
s entie llemen t politique et écon omique. 
li a con tr ibué au ralliement d es colo
n i(l's lrança ises voisi n es e l é paule so
lidem <'nt tout le ~ystème africain d e 
l'empire britanniqu e . La varié té et 
l'abondance d e sa pro d u ction agrico
le. de sa jeune mais active industri e. 
cie ses mines. etc.. en font, par a il· 
leurs. un des gran ds ce ntres d ' appro 
visionne ment p our l'économie alliée . 
On ignore général em~n t que cett e 
colonie a un important r é seau ferro
viairf' d e p rès d e 3.000 kilomètres ! 

La Belgique coloniale continue ain
ai le bon combat. Av e c les Indes 
n é erlandaises. e lle nou s fo urni t un 
exemple frappant d e la vitalité d es 
empires e uropét!' t1s d'outre-m ~ r inaff ec
té• par Jeg vicissitud es de la m étro· 
pole . Les colonies rendent enfin à la 
m ère-patrie les b ienfa it s qu'elle • ont 
pu è n recevoir. 

Com m e on voudra it pouvoir e n di 
re autant d e l'immense empire alri · 
cain de la France 1 

).L. 

-- . 
Washington, 16. - (Reuter) .- Le Prés ident 

Roosevelt a ordonné à M. Stimson et au colonel 
Knox, respectivement secrétaires à la Guerre et 
à la Marine , d'examiner la question relative à la 
réquisition , pour les besoins de la défense , des 
munitions qui ont été vendues , mais qui n 'ont 
pas encore été exportées, à des nations étrangè
res . 

Parmi les commandes qui seront probable
ment affectées, figurent plus de 100 avions mi
litaires vendus à la Suède, mais se trouvant en
core à New-York, et 10 aéroplanes destinés aa• 
Thailand, mais qui sont retenus à Manille. 

Après que les besoins de l'Amérique auront 
été satisfaits, le surplus de matériel sera mis à 
la disposition des Puissances amies, dont une 
été spécifiquement mentionnée par le Président 
Roosevelt comme étan~ la Russie, bien qu'il ait 
pris soin d'ajouter que la Russie n'était pas 1· 
seule Puissance amie à laquelle il faisait allv
SJon. 

LA RES!ST Î\NCE 
PASSIVE 

DES BELGES 
Lnndt ~.'<, 1!) (Nf,.. B ) I .C'S" P.eJgt-~ 

sont animé• d'un e•prit de rési•tance 
pas•ive et atten:ient le moment où la 
rés1Htance active pourra deven1r pos
Sible. écrit un correspondant du c'l'i· 
me!-'' qu1 .-;e ttouvait à Bruxelles en 
septem!->re. 

c Il est touchant et curieux i. la LOlS 

d'observer conunent ils s'art "!.ngent 
poùr 9ropager les nouv<"lles ' donné~s 
par la B.B.C.>, écrit-Il. cDes domestl· 
qu:-5;, oes garçons, des conducteurs 
de tramways. tout le monde s'emploie 
de ~on mieux pour transmettre les 
nouvelles aussi rapidement que possi· 
ble et tous ent~nrle-nt avec joie le 
vrombissement dès &.vions britannique~ 
qui arriv~nt àprès le crépuscule et 
oomba:.lent en pitin milleu les Alle
munds ». 

Le corr~~potulant dit que l'armée al
lemande occupant ta Belgique se mon
tre indifférente et la'"e de la guerre. 
Il ajoute qu'il a cau"é avec plusieur• 
Allemands en Belgique et qu'Il a dis· 
cerné chez eux peu de confiance en 
une victoire Rllemande. 

«Hier à pe!ne:., éC'rit-il, «j'ai enten
du un offlc cr :tll~m•nd dire que les 
Allemands :t' 1•endent compte qu'il est 
lmposRihl• ct• ·nv~hir et de défaire l'An· 
gleterre. 

cNotl'e peuple ne C'Onnatt pa!' les 
Anglais .. <lit· li. •mals j'ai vécu pen
dant phtsif?urs années parmi eux, en 
Anglet >rre>. 

cT...,.~>s AllPmnnd~ en Belgique . ajou 
t~ le c~ne•pondant. déplorent le 
bombardement do Berlin ot d'Ham· 
bourg, m~is re n'r~t paA cela ~eule
ment qui les R <l<"f\'oiltés d• la guerre. 
Ils en "ont malades et pour la plupart 
il~ ne ~ont pas de coeur nazis. 

v;._hington. li> IReu.t~r). Des 
«Fvt t•resse• Volantes vont étre tour
nies ~. la d:ande-Brelagne, selon l.,s 
r·!lieux américain~ bien in formés Ici. 
On n · ~•t pas encore fixé au suj .. t de 
•a d"-'~ exacte lt laquelle le Pré"idenl 
Roosev~lt ~i~nera les document~ nécer:;_ 
<;'lire~ retournant ces bombardiers 
géon:s aux fahrl~anls en '·ue de leu r 
tra:t.!tfeo t à la Grande-Bretagne. mn1s 
p•tsonne ne doute qu.e ceci aura. lieu 
bif'ntM. D~ source autori~ée. Reuter a 
appri1111 Qt.'î ne $e-ralt pa·~ ,.urpr"n"nt 
~1 t1 Pn' .... cForter·esReH Volant~s., pre 
naient ~rtt~ sem aine le chem in ûu 
port de Botwood e 0 '.ferre- ·euve. 

Consultations à Londres 
et Washington 

Washington, 15 (Reuter). -- On an· 
nonce !ct que Lord Lothian. ambassa
deur de Grande-Bretagne, va se ren
dt·e à Londres par la vole des airs, à 
la suite dïnstructions r eçues de son 
gouvernement, qui dési re le cons ulter. 

~Ce sera la premlere v isite de Lord 
Lothian à Lond r es depuis le déhut de 
la. guerre. Un porte-parole de l'am 
bassade britannique a déclaré qu'il ne 
fallait attribuer à ce voyage aucune 
_.lgnlficatlon spéciale et qu'Il n e se ré
lératt pas à des négociations en cours 
011 projetées avec les Etats-Unis. 

v\·:,~lur.·gton , 15 (Reuter). - M . Cor · 
de;l Hull , secrétaire d'Etat, a annoncé 
que M. Jo•eph Kennedy, amba•sadeur 
des Elat~ ·Unis en Grande-Bretagne. 
'lutttf:\ra Londres dans une sctnain e ou 
dix jo•11·~ pour venir à ·washington. 
M HuH a ajouté qu·aprcl• 1!1. consulta 
tion, M. Kennedy, pour autant qu'Il le 
s(\'. ref •·r:r.eralt son poste. 

1 Le transfert des destroyers 
Londres, J6 (B.O.P.). - Un officier 

nAval qu.i a.vait asgisté à la 1•emi.~e. 
dan~ un port canadien. d·un groupe 
deA vieux destroyers américains ven
du• à la Grande -Bretagne et qui voya. 
gea su•· t•un d'eux jusqu'à un port ht·l · 
tannique, a souligné l'intérêt de cette 
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' Ank ara 1~ tN.K.l:l.). - <ln commen· 
tate ur bien informé écrit: 

Il y a d~s inrl lces que i•• peuples 
de la. pénln'tll• ha.IIŒmque ~ont loin 
d"être ~atis!.tils de la. politique suivie 
par leurs J:OU\'rrnement~ et qui con· 
•'ste <1 , ·e ndre à leur propre dét l'tmen l 
dh crs prr-duitR au)· naz.ia. 

Il explique que là rene issa.nce du 
•ystènP médiPYal du •tribut. monétal· 
,.,. ••t appelée en langa~:e économiq ue 
modern" evente. ascendantes à l'Alle· 
magne el' vertu du clearing• ou «OU · 
verture d'u n compte spécial de corn· 
pen•atlon• ou encor~ crévalua t ton du 
reichmuk>. E n langage ordi naire, sou
ll~:ne-1-il, cela signifie que les peuples 
ball<anlqu~s ont moi ns à manger et è. 
payer plus cher le" produits man ufac
turés c;u'H~ ac-ilP-tent. Lor!=:que le gou· 
ve1·neme-nt you~o~la v~ ~P. vit oblig~ de 
TC'VRiuer le relchmarJ< ~u rours Oe 17.R:l 
dinAr>. 1\u lieu de 1~ précédemment, 
c~la sls::niCiait unP ~ugm entatlon de 
12 •>/n du prix de lnutes le• marc•han· 
rll.••• 411e la. Yl)ugo•lavle :tchète A l' Al · 
l•magne el une diminution de 12 o/o 
du prix de toutes )es mat·chandises 
qun I'Ailemagne achète à la. Yougosla · 
vie. 

S.E. le ministre de Belgique en ç:g ypte et Mme Sehou t hee t e de Te rvare nt. 

Lorsqu!' les gouvernements bulgare, 
YQUgo .... la\#() et 11ongroi. nnnonf'ent J) 

ltllt'i pc-unle9 qu'une .nugn1tntat:rm qn. 
ti ... fal'"'ctnt~ l111 t ldtfre clr>s P ·rJort3tiono:t 
en A ll~rn-l ~ne a ét~ n~v..1rtér·, ri4la sl
·nlfle qu'un 1n11to cc-111.1gt~ nH,111drt· rlf':w~ 
!t•t·ultt•s clP C'l·:~ J•A~-~ ~l't'tt di~]umible 
f•O\Ir ln r•nn1'ntnnJS1 1 jr n Jnf'R lP. 

( LI RE LA SUITE EN PAGE G ) 

nouvelle flottille : Bien qu'il s·.,gts•e 
de <vieux• destroyer•. Il• sont de mé· 
me Age qu'un e quaran tai ne ou u ne ct n . 
quantalne de destroyers britanniques. 
qui on t 'déjà rendu d'inestimables ser
vices L 'officier raconta pommen t la 
flottille tut dirigée vers un port cana
dien avec des éctulpages américai ns 
qui les consignèren t à des équipages 
bri tann ique. . Les of fic iers amér icai ns 
expliquèrent à leu rs collègues toutes 
les particulari tés des pièces du hord, 
- depuis les canons, les torpilles, les 
charges anll-sous -mar lns, etc... aux 
moi nd res petites Installation• du hord. 
Les destroyer• étaient ""- effet main· 
tenus toujours prêts . propre' et ar
més . 

Pourparlers pan-américains 
pour la défense 

de l'hémisphère occidental 
Wa•rl ngton, 1~ (Reuter ). - Faisan t 

allusion à la nouvelle, selon laquelle le 
Brés il el le Chili ava le nt consenti à 
donner à bai l des bases na vales et a é· 
rien nes a ux Etats-UniR, M'. Cordell 
Hull a déclaré aujourd'h ui à un e con
férence d e la pre•sc que l'octroi de '&· 

cilités navales et aérien nes avait été 
dis cuté ' en t r e les E tats-Un is et d ive•·s 
pays de l' A mé r ique du Sud. Ceci, ajou. 
ta-1·11, ne con stit uait qu·une pha s e des 
pourparlers généraux A.yant t r ait à 'a 
défwse de l'hémisphère occiden tal. 

Plus de fer américain 
pour le Japon 

;\e\\· ) nrk. 16. (RPuterl. 
L'Pmhargo aux Etats-Pnis sur le' 
exportations de ferrai11P à destl· 
,,,\tion rh1 Japon est eut ré en vi
guPnr hier soi r. 

Deux torpilleurs ita liens 
coulés 

..\u rnurs flp ,.,~ 'l'l'ra ion~. c~ 
pPnrlant. le l'rni~em· «Ai(!Xu ent 
en contact a\ec trois 101·pi1leur 
italiens de 6i9 tonnes ùe la classe 

•':) 

Le contre torpilleur britannique « AJa x», ph ot og raphl ~ à so n arrlvh l 
Montevideo, au lendemain de fa glor leuae batai lle de la Pl a ta. 

leurs attendr11t r·n Yain d'identi · 
fie r un e ,;il lwueüc hostile pour 
foncer c!Pssus. 

" Airone "• à enYir on 80 milles au 
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Dimanche dernier déjn, J'Ami
rauté ita li enne a va it pu bl ié uu 
cornn•uniqué su r cette nounlle 
rencontre et a dmettai t rn •oir per
du t rois contre ·to rpill en rs, deux 
petits et un grand . A \'a nt de pu
l•lier un communiqné rle ~on côté, 
l'Amirauté a attendu d'être en 
pos!'e sion des rapports compll'ts 
de to ns les mwires qui par ticipè· 
rent à l'engagP-ment, et Yoiri le 
récit de la ba'fa ill e, t el au'il est 

ud-est de la Sicile, à 2 h. 30 a .m.. 
le 12 octohrf'. r:' Ajnx , engap:e~ 
de su ite Je combat et clPux torpil
Jem·s italiens furent coulés sur-Ie
champ. 

Peu ap rè~ cette rencontre. l' cc A• 
Jax " aper~ nl cle~ forces ennenùes 
composées n'un rroi;;enr lour d et 
ne quatr~ conft·e-torpiiJPnr~. L'"A' 
jax" en~agea de nom·eau le com
bat et rl'u~sit à a\·aril'r nn con· 
tre-tnrpiiiPur ennemi. Lt> rPc;te des 
na.YirP~ ennf'>m,is prit la iuite sous 
le cou\'e rt de l'ohscurité. ~ 

1 
1 
""' ~ 
~ 

1 ~ 

Genève , 15.- (P. P.). - P ar
mi les de r nlèTes mesnTes ra cis
te s orlo p téPs pa r le gouverne· 
ment de Vich1J, il faut noter /'Il· 
/J c,lition du sta tut spécial co nfé-
1·é auJ: Juif s alaérirns por le 
(IOUI'Pr nemen t fronçais . Celle 
!ftcsu r e est qu rtl ifiée 11'11" /.a 
pres.çe { ra n çoisr de «supprP-s
sion d.'m1 11ri rilège accordé 
au.r. Jn i(s . " 

Il s'agit de l a lé(lislation 
adop tée e11 1870 pa1· l a n ouvel· 
le Rép u blique fr ançaise au 
knrlcll!ain de l a chute rlu Se· 
r·ond l~mpi re. E sse n tie ll ement, 
ell e comprenait l a loi Cré
ll!iru.r du 24 oc tobre 1870 qui 
occordr1it ri tou s l es Juif s a/. 
uhirns drs dro i ts éanux à 
u u:r des Fra11ço is d e fa .1 /P· 
tro l'ole. te pri ci l èoe n'aroir. 
1 1a~ été sons prOL'OIJllCr crrtoi· 
urs Téartion,~ de Jlusutmrrus 
algériens. , t u.~si, au cours rie 
us de r nières années, leur chef 
(11)(1jt Obfrll!L L'inlTOdttc/ion 

tf· lin 7 tUJt' l dt! loi qu i f ut JlTC· 
sPnl"' pa7· le gon ve1'nement du 
F1 ont P opulaire au..'l: Chambres 
m ats qui ne f ut jamais Tati
f ié. 

c;,. p1 OJC/ accordait /e,ç droits 
d ·~ citoyens françai s à. to us l es 
Mu~·ulmans algérien s i n stTu its . 

L e yoru •e n iement P étain 
rient de fout remeltre e11 ques
tio n. Il supp1'ime l es d roits ac· 
co r dés en (, 70 aux .Juif s san .ç 
IICc;ordeT quoi que ce soit a 'lX 
J!usulman.ç. La seule cxce7Jtion 
f"it" est celle dl's ./uif s qui ont 
p r is une part acliPe à une des 
dr1u dernières yuPtTes et ?1 
ont oayné une distinction mi
litai re . 

T ou s l es a.u.!Tes sans excep
tion sont, 11 partir rie maintr
nant, 11rivés cle l eur égalilé 
)111 11/Î tf ll(' t/l•t'C /cs CÎIO!Jf'I!S 
frunçais et de to11s les droits 
don! i l s a"aient ]oui jusq u' à 
?nllinten(L11 t en cette qualité. 

1 
ra r,por té officiellement ·par !e 
comman dant en chef des forces 
naYale bri tanniques dans la Ir· 
ct ite rra née : (LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

~ 
f LA ROUTE DE BIRMANIE 
~ V A ÊTRE ROUVERTE 

6.000 camions s'apprêtent à transporter 
le ·matériel de guerre vers fa Chine 

ont tait un long ~t pênlble voyas::e &. 
traver~ de hautes montagnes pour pou• 
'·oir trl\\'a.ilter dane l'Intérêt de leur 
pay11. 

~~~~~~~~~~~~~~~ 

Londres. 15 <S.!:i •Al Ahram~). -
D es no uvelles de R ango un a nnoncent 
qu9 le~ Chinois t ravai llen t jour e t 
n uit pour tirer parti de la prochaine 
rouverture de la rou te de B irmanie. 
Des m ill iers de techniciens eh lnols sont 
employés à construire d es voitures spé · 
~ia t e 3 avec lesquelles on c roit pouvoir 
accélérer Je déhlt des transports sur 
ta rout~ et le porter a ins i de 300 ton
nes à 500 par jour. 

Des nouvelles provenant de la route 
elle-même la décrivent comme étant en 
excellent état, un million de dollars 
aya n t été dépensés l'année dern ière 
pour son amélioration, particulière
ment pour la construction de viaduc& 

« SIS TER KA Y» 

La duchesse de Kent 
à l'hôpital 

I,ol'C'te•. 15 (B.O.P.). - On r<vèt~ 
maintenant que la Duchesse de Kent a 
t ravaillé à l'hOpltal de l'Unive rsity 
College sous le nom de cS!ster Kay• 
pendan t les trol• derniers mols pour 
com pléter le nomhre d'heures d'entral
ne m ent nécessaires pour obten ir le tf· 
tre d '«l n t lrmière aux il iai re.~ 

Seu ls quelques mem br•s du person · 
net cnnn'\l><aient. "" v~rital)lo irlent.llé 
!Il p l u~i r u rs malarl~s avaient souvrnt 
~·•mil.r'Jué 1~ fa1l que Sister Kay res
semhla.lt ct•une façon étonnante à la 
Duc!1esse de Kent 

Qu>tnd le Duc d• Kent, président de 
t'HOpital, lui rendit vls1te récemment, 
ta D uchesse lui fut présentée avec les 
autres Infi rmières. et elle reste. a vec le 
grou.pe à l'entrée, pour acclam er son 
mari e.u momen t où il quitta it l'h ôpital. 

Prélude à 
la eousttripfion 
aux Etats-Unis 

~ - lJ 
New-J'or]<, 16. - (Reuter).-~ 

Les f onctionnaires amérirn,ins 
~( dans tout le pays commence-
1'"1 ront nu;ourcl'llui la lrll'ltf' qi· 
f( ynntnr[lll! t'tJ/ltpOtlrll/1 l'rnn•-) 
f( yi.llren,P.nt [•ûlft la Nm~rtif'[iOIIll 
. dr /li / 1 ~ 111illiMt,Ç riÏ101111111'S li 
C< tlyt:.\ tl,• :! 1 Il .?li 1111.~, u CUIHJitis 
(( toux trx ft rtlllfii'I'.Ç. li 
' 1 
~~--~~--~~~ 

VOIR EN PAGE 4: 

ReYue de la Presse 
U n déta il Intér essant , c'est que la 

maJorité des Ch1nol • qut préparen t 
cette repr ise du s f"' r v ice sur la ·rou te 
sont arrivés en Birmanie après la 
fermeture d e la route de Ha iphong el 

LA FRANCE LIBRE REPOND 
A CEUX QUI LUI ECRIVENT 

MESSAGES 
DE FRANÇAIS ET 
DE FRANÇAISES 
LondrP!', 15.- (:\'.E.B.l.- L' émission d'hier d• l'Heure Fr:ln

l;'li ~t> ril' la RR.C. a été cnns~l'rre aux mrssagP~ échongt's par les 
Fr:<n('a's de Frilnce aYec Je~ Fran ~·:1is dr Grautlc·l::!rctagnc : 

\" oici le te~ te de celle étuissio 11 : 

Pendant qu Hannibal assiégeait la vlllr., un Romain Jchelo un hout de t~r
raln sur lequel campaient les Carthaginois. Il sa,·ait qu'Hannibal n était Ill 
qu·en passant. 

Ft·an~ais et FrançaiRes. avant-garde de la France hhre, que nous voulons 
ce soir remercier de vos messages, de votre ardeur et de vott·e fidélité. vous 
savez hien, vous aussi, qu'Hitler n'est là qu'en passant. J amais votre présence 
lointaine el pourtant si proche, ne nous fu.t st précieuse qu'au cours des se
maines c-l't'·pi'E"UVPq queo non~ venon~ dP vivre .lamais nous n'avonR Pu tant 
ht"'Q111n rlt" \ll!Jc \ni .lanul "''trc: gl'lh:•ro ltè n 1 'tliPu.· :-~11 ~e 1-tlrt- ... nt~udrc-

« J~ suis Françaase. ard~nte ptt.trlote. J'habite aux portPtt de Paris. 
<c Géné:ntl, tous les Franç~tls d'ic i ont votre nom à la bO\Jcht. A blcycltHc: 
c je vai~ ici et là faire de la propagande ~t rèmonter le moral. Corn
« mandezJ j'obéi r ai . Je veux se r vi r la Fr;t.nce. » 

( LI RE LA SU ITE EN PAGE 6) 

et dt' tunnels. · 
Au moins 300.000 gallons d'essence se 

trouvent actuell>'ment à. la. frontière 
dr Birmanie el 180.000 gallons à Ran
goun. Pas une ~toutte de cette essence 
ne vient de Birmanie: toute cette 
quantité arrive d'Amc'rlqur. l.OOO cl\· 
mions sont à Ran~toun, li 000 A utrrs 
prcls ·Jo lA frontit'rc attenrlrnt <le 
tran~portor des avions démonté,. et 
rJc~ tna t ii\rp~ prrmif.rcs ·v~rs Jes mn. .. 
nufarturps n'arme• ~t de munition• c~ 
l~• fabriqueR ~hinolsCA cnch~r• nans 
les montagn•s. T ute cette ors::nn;sallon 
" été mise •ur pied pendant In sus
pension du trafic. 

Un officier de la police <les l ndM 
dr nntiana 1 té hindoue recrute drs 
rnnducleur• Indiens ~holsls Ppérlal•· 
'11Pnt pour IPur hahllet~ prnfrsstnnnel· 
Ir .... f lnur "nurRtre. ~on n·~ntr,. eux ont 
O.t:l. Pl6 chr>lsi• •n supplt<ment du nom
hr~ r~Qt.li5, On rJ~c:lar~ quP ~~~ tri'JupP5 

1 h·nni~P,e; esrnrt~ront Jrs ,..Amions de• 
puis la frontière """ 'lnt6rtcur. 

UN E QU EST ION 
OE PREMIERE IM P ORT A NC E I l' 

La saison du ski va être · 

organisée en France 
L:\'on. l.'l fH<t''(U;) l"'n, niu" nn ti•~ 

cluhs et d•s ft'd~r" linn. oi• •kt ,·!•nt 
de •e trn:r A Lvnn L'•s••mhl~• a (j6. 
rldP. mAIJirTt< i•• <lifflcul ~" Artuell•s 
d'nrgnnl•er une Mlsnn d~ spl)rto d'hl~ 
ver. Cette manifestation aura un ca.ra.c. 
Ière strictement sportif et se plAc<'rll. 
dans le cadre de l'entralneml'nt rh.v· 
slque de la. jeune•~• 

11 y aval> avant ltt 
·100 000 Françn ts qui 

1.1 Tl'"' 1~, mil emc 
t1me qu'en\jlon la m 
Lf\';or SI" hYrrJ ê rP 
~t·1nts du ~pn1·t t'ntt•nt 
pr·atique Ou IJ d'une t r 
lo. Il" ~·;~tturhf"ront ,...n ~nrt 
la !crmalion de montteu·ra. 
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L'AUTRE GUERRE ... 

l Le Comité technique du minis tère 
de l'Hygiène '.\. tenu ce m alin une 
réunion sous la présidence de S.E. 
le Dr. Aly pacha Ibrahim. 

La Cour Le Dr. Soliman Azmy pacha., nou
veau doyen de la. Faculté de Méde
cine, a. pris possession ce matin de 

_ On s atttn" a c-! que S.M. le Roi ses fonctions. 11 a reçu plus.eurs 
fa~se Ses dévotions vendre<ll pro l'ersonnalltés VCJl•Ucs pour le féli-

011 li fli( r/rtlls "'-" Hounr F:ri?l/1· 1. 1 • citer. 
'
•;,. 1111 r .• till 16 oclt•'- 1.1, r.n /'. c 1a n. à la mosquée el Habib!·, au 

" " " quarl1cr de Sayeda Zelnab. ·;• -.~ ·:• + LC\ndrPs, - On (lllllonc~ qur Le Cl ikl s 11 1 "'~ •• ••• .•• j 1e , o man e ._,.,.rem , 
Je "nu·-marius hri!an11iquPs sont • • • grand cadi du Soudan a !-< mandé 
les mali l'P. dP. la Jlallirnlf' C\Ü ils Sur ordre de S.M:. le Roi, le film à f~tire valoir ses droits' à la retrai t e 
ont roul till nl"'mhrc con. idrrab'c " Dananlr " qui. pass~ act•ueUement 1 :\ partir du 1er novembre p rocha.n 
t!P hntt"aux alif'lllflnd«. élU ctnéma Stud;o M1sr fut projeté b;en qu Il n'altCil'flC la limite d 'àge 
+ Paris. Drs hombarolr;p ! ls hier so.r au pala.Js d' '\bdinc en pré- r1u'cn janvier 1912. 
d'lin" 'io1,!rnr" pnr!iculièro' ('Ill! élé sPnce de LL.MM. le Roi el la Rcmc. i 
,·pwlrs rn Arlni" Pl 1111 f111'irux ->• .;, ._. i 
combat il l::t grrnadr s'rst dère>tll" 
n Lihon". Le minl~t re de l'lnstrucllon Pu- ! Le Conseil suparleour des "''a.kts 
+ Lollrlres. L ~> f(PllPI'<tl :-;an otl 

1

1:\lque ('Rpère que S.~. le Roi dai· qui dolt se réunlr la semaine pro-
r;;t n rri'" ;; :;;aJoni•pll'. LP'I twn- gnera v!s.tet· prochainement les éco- chaine examinera diverses quest.ons 
pP~ allio'P:< qu 1 ,r nnt dPhll rqué Al- les technlqncs cl:~ GaiN. L:L \'isite dont la nlis! à la retraite de plu· 
tl'nrlrollt. J'n 1'1'1\olf' de uom·eaux 

1 

royale commcnceratt par l'6cole des s,ours fonctiOnnaires. 
J't>nfnrt~ t'lAns cr pnrt. arts décoratifs de Boulac. 
+ LnpclrP:<. . Le. gOil\NnemPtlt .; •• ; •. -:· Le corps diplomatique 
ronn~alll IH'Ot:èdera a de nouveiiPs l SM. le Roi daignera. assister de-l -------------
~lcctiO!l!< J::PI~Pral~f\ pour. dPmalH\r r main soir au second s:rmon du Ra· 
,; ln r?JllliUtll"'u"' 1\ ~ n heu de pro- mada.n qui sera fait par son Emi-l Suivant des nouvelles r eçues de 
crd~r n ln uwiHllsnt ott. nence le Cheikh Moustapha el Ma- J érusalem, Tahsin el Aslta.ri be/Y, an-

ra.ghl, recteur de 1 Azhar, à la mos- 1 rien chargé d' Affair es d'Irak au 

Echos~~ 
variétés 

~~~4 

~ l A GAFFE ~ 
~' L e l ieutenant :soigne sa 1101m- ~ 
\ Tari fé et vent 110Se1· mt bon type. ~ 
\ Mai,, il a 11110 terreur : les in.s- "' 
~' pec/1ons d 1t colonel , q tti sèment ~., 
J~; l a pamq11r- dans le canto nne- -,~ 
\• ment. Ju stement, celui-c i v 16nl ~ o 

~ · de passer . Le lieu tenant a r r n:e: ~., 
~., - Alors, mes enfants, tout ,., 1 
~\ t•a bien. Oui... B ien n ourris! 't'> 1 
\ Ou i ... Assez de couvcr tUJ·e.s . '~' 
{~ Oui ... E1~ somme, tout ira1t : 

quée d'El Ghourl, au quartier de Gair?, est arrh•é dans cette ville en 
Ghouria . ro ute pour Baghdad. 

.;. ·:~ •:· Comme on le sal t, Tahsin el As-
Le lrols!ème banquet du Ramadan karl bey a Hé nommé m inistre d ' l

aura. lieu demain au palais d '.A!lxli- rak à Téhéran. 
ne, à l'heure de I'iftar. 1 

Les officiers supérLurs de 1 'année .y .. +:• + 
y seront Invités. Nous apprenons que le min is tère 

des Affaires E trangères a. approuvé 
Les ministères la nomin ation du nouvel atta.ché ml· 

litair, à la légation des E tats-Unis 

S.E. Hassan Sa.bry pacha, pr6sl
dent du Conseil, a reçu hier aux Af
fal r es Etran gères les m embres du 
corps di plomatique . n s'est égale
ment entretenu avec Abdel Razzak 
About Khclr pacha, le Baron de Bc
notst et S.E. Hllmy Issa pacha, mi
nist re de la J ustice. 

Plus t ard, 1: Prts iclent a reçu Sir 
!Fra nk \o\7atson , ancien conseiller ft· 
na ncier du gouvernement ,.égyptien 1 
qui vient d'arriver en EgYlJte. 

a.\1 91!1 l'~ ·, 
La ville 

S.E . Aly Maher pacha, ancien pré
!lden t du Co!U!eil, complèt~ ment ré
tabli, a pu quitt er son domicile lüer. 

Messe de quarantaine 

C'est av~c le p lus vif r egret que 
nous avons appris la mort de Mme 
Ger t rude El Katlan bey, éopouse de 
M . Ahmed Fahmy El Katta n bey. 

Les f unérailles on t ~u !leu cet 
a près-m idi, à. 3 M ures . Le convo1 
s'csl f ormé à l 'Hôpita l Isra élite de 
GhaJllr a . 

.Dans les hôtels 

MENA HOUSE HOTEL 

Dernleres arriVées 

M. Vln cenl Ha rrison, M. E. A. 
Oodr ington Bali , M. Matthew Wcir, 
r.r. ~ t Mme Ernes t Cohen, Le Caire; 
M. F ernand P lcciotto, Le Ql.ire ; 
Mlle Gracia Messe r!, Le Ql.i re ; M. 
E . Jowidson, M. Aker lb et Mme Dr. 
Glanz Akerib, Héloua n; M. Bltha.ra. 
Aura , Alexandrie; M. J . G. Pocock, 
M. Edward Boaden , Ismaïlia; Mme 
Leila F a thy, Le Cair e ; M . N . C. Al· 
len, M. et Mme John J ames et en
f ant, Ml le E llen H enderson , M. J ohn 
Q. Ivons, Al~xand rie ; M. et Mme 
Alexandre Saratsis , Alexandrie ; 
Mme H . L . Ruston , Le Ql.lre ; Dr. 
Ahmed Mouotapha El Seesy, Alexan. 
d~ie; M. R. R. Levington, Nouven.e
Zelande ; M . H. A. Westendarp Le 
caire ; M. K. V. Tranter , Le cài're ; 
Mlle J. Marson, Al exandrie ; Mlle 
Susan L. N lcoll , L e caire ; M. J ohn 
Joyce, M. F . C. Green-Priee, Mlle 
Florence Astbury, Le Clai re ; M. 
Denis Gimson, M. F . B. E dmund
:sl'ln , M . H. R. F edden , Le cai re; M. 
•.r. Bevan, Mme Yolande Gabbal, Ale
xandrie. 

Les d!ners-dansants du sa.me<ll 
a uront lieu à partir du 2 novembre 
dans la salle des f êtes du Men a 
Lido. Une nouvelle Instal lation de 
lumière indirecte vient d'être a mé
nagée dans la salle. 

Le t errain de golf du 'Mena sera 
r ouvert le 1er novembre. M. J . B. 
Wilson s 'est dépensé sans compter 
d urant tout l'été employant un g rand 
nombre de t raval\leurs à niveler Je 
terrain ; ses efforts ont été couron
nés de succès. 

L'attaché commercial 
à New-York 

Nous aYons dit hirr, que le con
seil supérictlr de l'i\pprm•isinlliiP· 
lllcttt a suggrré nu tlliltis!èrc ries 
.\ ffui1·es Elrnng-l•rc'i rie IIOilllllcr 
rlcs attach(s c"nlm~n·iaux aux 
Fla.fs- l 'ni~. en .\ f;'iq;;e :!11 Sud ct 
n1 1 C:tp, pour fncilit,.r· •'t cncnur:;
gr;· lrs •'chnu~e eulre 1 Eg~ pte et 
res pa,vs. 

'ons npprrnon« qne If' srul r[ln· 
n irlnt Cil \'IIP pnur . Jr pns!e rl'nt
lnchf• romn1rrcin\ :\ :\'rw '\ nrk Pst 
J\ f. Anis . \ 7.(' 1 , nncicn ch1rgé rl'.\f
iaircs nll)ll'i•s dn ;.\''lll' .t rnr;uent 
pnlo11Hl i!", rlo'•lr'c:n~ nrtnrllrmcnt n n
p!'PS tl n ministè-re des Mfnircs So· 
cil! les. 

Le chnh Pst tomh(> <;n;· J\f . .'\7.r r 

pnrrr qu'il n orl'np,; rlr,ii1 lr poslr 
rlr rnnsnl rl'fi:g.' ptr n XP\\--Yorlc 
Tl rst t111rt inrliqur' pnr cniiSf-I(IIPnt 
pnu r rf'mplir ln llnn,·r llc mission 
qui !ni ~cra cnufiée. 

LES BARRAGES 
MOHAMED ALI 

On snit qn'tm rlifférenrl existe 
entre le gou\'I'I'I!Cllh'llt rt la rwli
:<on ~Iactlonalcl à qui f'lt confiée 
l'entrep rise des barrag-~s l\Iuha· 
mNl Ali. 

rn comité formé cle 8 F. le mi
nist re rlt•s Trn\'1\IIX Puhlir~, le 
l'ré .. idenl elu Cnnlrn!irux de l'E
tnt ct Knmrl :\'ahih hev. ~ous-se· 
crt•tai re d'Etat anx Tra,·n;;x Pu· 
Il lies ~·rst n'uni hiPr au llliui~ti-re 
cles Finanrrs pour repre1Hir~ J'rxn
mr ;; ci e la qurstion et (o(ndicr les 
motifs dn tliffrrend. 

L P comité a pri. connni~sancl' 
du rapport prépnrc> J111J' '\al>ih i>rv 
et n. &lé mis AU courant rJps cli~
cn~~ inns de ID. c0mmi«~iou tr···ilnî
({llf' du ministère des TraH1nx Pu
blics. 

Non« apprrnons qu'une d(•ci.<ion 
définiti\·e srra pri~e très proclwi· 
nement. Le rrg-lrmr::.!lt rln rliff(•rrnrl 
rlc\'l'a rtrr apprmwé par le con
seil de Cahinrt. 

~~ bi" 1 ~ .si 11110 t'iei/lo bélc rte t•c- ~ 
~ nait t•ou.s cm ... bèter de tem11s ., 

't~ cu temp&? 
~ A lors, B idon, qui n'en m t c S 

S .E. Abdel Ham!d Soliman pacha, 
m inis tre des F inances, a eu J1icr un 
long ent retien avec S.E. H ussein j 
Sn·ry paoha , ministre oos T ravaux 
P ublics, au sujet des d.n .mdes mi-

A l'occasion du 40ème jour du dé
cès de feu E lias Ghalioungui une 
cérémonie religieuse a ura lieu 'le di
manche, 20 courant , à 10 heures 30 
a .m. , à l'E glis e des Archanges des 
Grecs-Orthodoxes, rue Daller. 

Le p résent a vis ti~ nt lie.u de faire 
.t:art. POLICE ET TRIBUNAlJX 

~:;, pa,, IOIC ; f,., 
~ N e vous e:rcusez pas, m o11 ~ 
~ li eutenant, c·cst t'ot re métier ! ~ 

________ _. ____________________________________ _ 

~~~~ NOUVELLES LOCALES 
V ne querelle et ses suites 

Lundi soir, u ne q uü r e lle mettait 
aux p r i cs le~ frères Abdel H am11.l 
et Aude! Moncim Soleiuw.n , entre-------------·-----------------

1\,..\1'\J\_'\1\'\'\'\.\\.'\.\ \\\ \'\\1\1\..\ V\\ \. \ V\'\.\.V \ NV\ \."\ " \ 

Les confér ences 
AUJOURD' HUI. 

- A 6 heures 30 p.m ., chez " L es 
Elducateur.~ Nout·caux " (34 rue 
Kas r el Ni l ), reprise des' étud~s sur 
les problèmes de l'enfance ct de l'é
d ucation. Les professeurl!l, les pa
ten ts, les chefs-scouts seront les 
bienvenus. 

UN accot'd a été conclu entre te 
minl~tèro de l'Approvisionnement 

et certaines compagn ies de navigation 
pour l'importation <les Indes des pro
dui ts demandés par I'Egyple. 

L'IMPORTATION du pétrole se pour
su i ~ régulièrement. Un haut fonc

tionnaire du ministère des Finances a 
déclaré qu'un stoct< de plusieurs mil 
liers do tonnes est arrivé récemment 
en Egyp~e. 

DEUX hauts fonclionn:l.' rcs ont Hé 
délégués pour enseigner à J'Uni

,·crslté J.<'ouad ler. Ils donnoront des 
~ours à la. Faculté Polytechnique sur 
les [JO'lls cl chauss~cs et la technique 
n1aritimc. 

Lt's fonctionnaires en question sont: 
Mohamed Rifal bey. sous-directeur du 
départ~ment de.; Ponts et Chaussées 
et Mol!amcd El Zarkha bey, sous-di
;·cctcur de i'admini,,tratton des Ports 
et Phares. Leur d"lé~alion a été ap
prouvée pat· le mi;,tstère des Commu
nications. 

PENDAN'r le mols de Ramadan, les 
paunos no sont p~s oubliés. On 

unnonc.l r1u .. l'Assoc;ation de la Jeu ~ 
nesse 'Mu,ulmanc offre demain 1 soir 
un irtar à 300 indigent~. L'iftar sera 
~ervi au si ge de l'association avenue 
Reine Nazli. ' 

LE ContcnliouJ< de I'Etllt vient de 
t~rmincr l'ola born lion d'un projet 

trndant 1'1. R<'Courir les indlg nt" ct les 
nécessiteux parrnl JCS ressor·tissants 
italiens qui sc trouvent Hrtns rcssour
C<'S. Le projet "' ét~ soumis à l'appro
batlott du Conseil de Cabinet. 

............. " .......................................................................... . 

LE BAC~ AL URÉAT 
Petits groupes d'élèves - Professeurs spécialisés 

Maximum de succès 

É~t)LE DE ZAMALEK 
4, RUE EL MACHTUB-- Téléphone 45576 

·· · ·········· · ······················· · ·········· · · · ··········~······ ··· ··· · ···· · ········ 

Inaportatiou 

PRODUITS 

de: 

AFRICAINS tels 

C .. t\F É ·THÉ· 
que : 

~É É LES-~OPRA. 
H'UILE DE COC • 
B O S • M ATIÈRES 
TAN ANTES~ et;e. 

~~ ~RO NN ~ORK~. ~~ 

Pour tout renseignement, s'adresser à: 

COTTS. DARKE & CO. LTD .. 
7, rue Foua d 1er . 

Tel. 2293~ - ALEXAND R IE 

R.C.A. 5:?:?J) 

136, r ue Emad-el ·Oine 

Té l. 59031, 57051 - LE CA I RE 

(11 c. 1:.'· :3\) 

LES prévisions établles au sujet de preneurs en tra,·aux p ublics, éia
la construction ou l'aménas-ement blis à· _\ lC).Utlllric. Leur dtspute, 

d'abris anti-aériens, par les soins de qui se dé roulait su r i'csc;:llicr de 
la Municipalité d' Alexandrie portaien t lu m a ison, a, ait ' pour c~1 use une 
Slll'. la nécessité de tro uver refuge a u l i 
dlloéme de la population de la ville en q ue~tio;n d'argent. AIJdûl amicl, 
cas d'alerte aérienne. llUi es t l' alué, était à c·e moment 

Or, la population d'Alexa ndrie s'é le- a rmé d ' un fu ·il de ~ h as . Il dira. 
vant actuellement à 700.000 a.mes, c'est p lus tal'd, à l' enqnèle, ttu' i l venai t 
pour contenir 70.000 personnes que les de quitter la maiso n pour une 
refuges doivent être prévus. · d l \ · cl 

E fa ·t 1 d t· d p a r i te e c 1as e, orsq u en es-
n 1 , es eux ters es t r avaux . · d t l' , .. l ' . · i . , t · ont été déjà exécutés. 11 reste donc tCll un esc~ 1e1, . 1 1 en con 1 a 

un t iers. dont le~ services compétents 1 son ('adct qut Ye ll :tlt lu1 deman· 
de. la Mu.niclpa11té d'Alexandrie pour - der des COIIIjlle conccrn;UÜ leurs 
SU tvcnt l'exécution, les t ravaul<, pour a ffai r e . Les deu x fr ères e dètcs
ce liers, étant évalués à 36.000 livres. ta ienl depuis que lque te111ps et, 

LES autorités compétentes on t char
gé une commiss ion de fonctionnai

res de J'administrat ion du registre du 
commerce de procéder au r ecen !';etncnt 
des marchandises déposées dans les 
magasins appartenant à des Italiens. 
Le recensement a commencé hier. 

LE comité de la Chambre de Com
merce égyptienne d'Alexandr ie s'est 

réuni hior sous la présidence de Aly 
Yéhia bey, Il a en registré av ec regret 
la mort de Saad bey Moustapha, un 
des memb•·cs fondateurs de la Cham
bre ct a décidé d ·en voyer des condo
léances à sa famille. 

Le comité a examiné principa lement 
un projet d'aménagement de grands 
marchés de léguincs et de fru its dans 
les grande,; v'lles et, en particulier . 
à Alexandrie. Le projet a ét6 a pprouvé 
et une comJnission de cinq membres 
formée pour le mettre à exécution. 

IL appe;·t d'un rapport sur l'activité 
dans les ntrepôts des tabacs en 

. douan~. pout· la semaine terminée le 
1 3 octobre courant, que les recettes per

<;ucs pour "ortie de tabacs s'élèvi!rent 
à L.E. 65 970 conü·e L.E. 72.760 pour la 
semaine précédente. 

Les quantités retirées des Dou.anes 
pendant la semaine sous-revue s'élevé. 
rent au total de 53.122 kilos contre 
58.2 5 legs. pour la semaine précédente. 

Les exportations de cigarettes égyp
tiennes s•élevèrent pour la semaine 
~;ous-revue à 600 kilogs, contre 2 2M 
l<llogs, pour la semaine précédente. 

Enfin, au cours de la semaine sous
revue, 4~ colis de tabacs ent rèrent en 
Douane contre 269. Le stock actuel s'é
lève à 192.833 colis contre 246.930 à 

1 pareille époque en 1939. 
1 

DANS la matinée d'hier, les azharls-
tcs qui vlenn nt de terminer leur 

entralncment militaire ont paradé dans 
les rues de ta capitale pn!cédés par 
une fanfare de l'armée. C'est le pre
mier contingent d'officiers de réserves 
cn~:agés volontairement. 

Ce soir, Ils prendront l'iflar A. la ta
ble de S.Em. le Cheikh El Maraghi, 
Recteur de l'Université de l'Azhar. 

LE professeur de littérature arabe A. 
la Faculté des Lettres. le Dr. Abdel 

\Vahab Azzam, a été désigné pa;· le 
min1stère de l'Instruction Publique 
pour enseigner, sur la demande du 
gouvemement lraloen, à l'école nor
male de Bagdad. 

LA ptup~trt des ministères ont terml
n~ la préparat ion de leurs projets 

budgétaires respectifs pour l'cxcrclce 
40/41. Ces prnjcts devront parvenir au 
mtn st<'J'e des Finances avant le 20 
nctohn:~. Ils se~·onl soumis successt
Vf"ment au Comité Financier, au Con
•eil dO Cabinet et au Parlement. 

Tous les fonctionnaires du ministère 
de la Défense nationale devront 

faire du sport à partir d'aujourd'huJ . 
En effet, les autorités militaires ont 

l'intention de créer des ~qulpes de 
foo tball de bnsl< t-ball, de volley-bali, 
de natation, de tennis. de h9ckey, etc. 
dont les membt·e5 seront recrutés par
mi les fonctionnaires ci\·lls elu m inistè
re de la Délcnse. 

EN. rai ~n ~ .lle_~ c:ireon.Rtnnces, Jes pro
Jets ~ci:l1tau·~R prépur~s pour l'em

h<'lli. srm,.n t dr J:. ville etc Sllf"Z ct :;;('!i 

t>ll\"ll"nns ne seront. pa.::; 1·~alil:ié~ pour 
le moment. 

com me l'alué, p ressé de s'en ni · 
ler , propo~nit Je r envoi de l'affni
re à u n au tre jou r, une dispute 
éclata ent r e eux, Je plus jeune in 
s istaut pOU l' u n exa men rmmédiat 
d e le ur itualion. 

B icn tot, ils en vin rent aux voies 
cie fa it , échangean t for ce coups de 
poin gs, lor que la femme de Ab· 
dPI ll a mid , a ler trc pa r Je hn1i t de 
l':t lle rca lion, qu itta it p r{•cip ilam 
m enl J'appnrtemcnt, pou r séparer 
lrs ri eux f rè res. 

Da ns l a m ê lée, le i•.1 il s'éch ap · 
pa des m ains d e son m ari et, en 
tombant sur une ruan:h e de l' es · 
cal ie r , fit pa rtir un e )Ja il e qui l'nt
trigni t à l a chevi lle Ju p ied gau
f'hc , ln h lcssn.nt assez séd eusr.
lllent. De ,·ant ce d oulou r eu x dé 
N;UCIIICnt de !eLu· r ixe, le prof."'.go
uistes mirent un te rm e :l leur co m
bat pout' s'oc 'upe r de Ft b lessée 
qn 'tln e amhu lnnce \'Cnait b ien tôt 
rcc uefllit' ct tmn sp or ler ~' i' hùpi 
tti 1. 

La poli ce et le Pa rque t , dès 
qu' il s furent in formés rie cette af· 
fai r e, se transpo r tè rent sur les 
Ji \l'< du d ra m e pou r enquête. 
Cr li e ci se pon r. n it. rncn re, Je plu~ 
jrn nl' clrs deux frèr•'s n ' ;,yant pu 
•1!r e in tr r rogé, la m rf'nventu re nd· 
v rn ne ù sa bell e-sorn r, par leur 
faute, n ,·a nt fn rt ,ment éhraulé 
~on s~ stèmc ne n ·cux. 

Un crime d'honneur 

Ayant :'1 se plnindre, prétt>nrl-il 
de lfl cond uite r!r ses rle ux soetlrs, 
tm étam eur d'.\ lcxand ri e décida 
<lf' " venger l'honnr11r de la famil
IP " en Jcs poigna rdant. 

.\ ux cri dl's drux jenne~ fern
lill' , l'une àgtle de vingt deux el 
l'au1re de vingt qualre ans, un 
agent de volice monta rapidcmrnt 
l'escalier de l'appartement pour 
se rrnrlre compte de ce dont il s'a
gi ait. 

ll trouva les deux blessée.• snr 
If' ~ol, le ~<ang coulant en abon
di!nce de lrurs hlessurr . 

Lr ccvengeur de l'honneur dr la 
famille, ne fit aucune difficulté 
pnu r rl'mct! ;·e au poli ri er le cou
!rnu elon! il 'Ptnil sel'\'i, tout ma
ndé de sang, et à avouer son cri
lllP. 

Lrs drux j~unrs frmmes ont t'>lé 
tnlii'<IH•rtrrs il l'hôpital oit leur 
étal iL rte\ ju,::é gra\'!' . 

L'autrur ùe ce double cl'Ïme a 
élé arrêté. 

Du pétrole qui coûte cher 

Accompagnr d'tm rlomestiqur por
tru;· d'un lùlon vide, :\!. ~Innoli 
J\ontlo, rrslaurateur alrxanrlrin, 
<;\·lai· nu~l•·. llirr lll:tliu. ù unr fou
I<' t•nlntll'ant 1111r \nilur~ clr Jl{•!ro
lo•. li s·,.rrnn::lil, f'll jnunnl tirs 
r·o;Hl<·s, d'alleintlrl' Ir· >.Jnrchanrl. 
,\ p l'i'" llllf' d!'llli-ho·lll'!' d1• hoUS('\1· 
lad,. .. , il cul la Jl•ic t.l'allciudrc ~~~ 

• hut. 

Mais celte joie devait être de 
courte durée. Une bien dé~agrénble 
urpnse lui était résen(•e. En tà

taut la poc h e inl.ér;eure de son 
veston - sait-on jamais ! - il ne 
senti.t plus son portefeuille CJlli con
tcnnll. L. E. :i8. ll renonça à . 'ap
Jll'O\'IS.lOllllr:'r en petrole et, plnn
taut la. ~on \'endeur, s'en fut tlt'po
S(:r plaltlte contre iuemmu. Pas de 
petrole rt, pour COinble la perle 
deL.E.58! ' 

Tentative de suicide 

Le solrlat 'i\ Iohamed Ahlle! Salam 
qui accomplit actuellement so1; 
scn·iee mi:itaire ù la caserne de 
1'.\buassia, au Ca' re, de pa~sagc à 
.\ IcxaJ)drie, en permission, a tc·nté, 
h!C r , de mettre uu tenue à son 
existence,. cu ingnrgilaut une close 
su ldan!;clle de tPinlurr d'iode . 

Le cl rame s'est d&roulé cln ns une 
rne du quartier dl' :\üuu·hia en 
plein jour, re qui per111it à des' pn -
sonls de s'occupe!' sans retard du 
dé espéré ct de le faire trani'\pnr
ter à l'hôpital militaire égyptien. 

Il est !tors de danger. 
On igno re les raisons de sa fu

n este délel'mina!ion . 

L'inauguration du 
nouvel établissement 
<<Au Petit Louvre>> 

Depuis quelque temps, les nom
br eux passants de la. rue Fouaù 1er 
u marquaient des trav~ ux d' mbel
lissement a ux anciens ma.,.asms 1\·'(· 

pos ition des Gadeaux "'soussa ~n 
face de Chemla. Bientôt une nou· 
\ elle façade claire et gaie se dr€.>· 
sait au même emplacèmmt : depuis 
hier , c'est le nouvel établissement 
" Au Petit Louvre " qui occupe ces 
vastes ~t élégants locaux. 

Admirablement achalandé l'éta
blissement présente cette ru're qua
lité d'être A même de fournir Jes 
d~rnlers modèles tant A la <>cnt mas
culine qu'au sexe dit faible . C'est, 
en effet, un véritable palais des deux 
Modes : féminine et masculin ', que 
k magasin " Au Petit Louvro ". On 
y trouve tout ce qu'il est nécessaire 
pour être à la page, pour s 'habiller 
é·jégamment et complètement. Ves
tons, chemises, écharpe~, gants, 
voisinent avec bas, lingerie fémini
ne, sacs : le tout, tant pour dam s 
que pour Messieurs, d'un goût sûr et 
raiflné. 

L 'espace est vaste, la. lumière gé
néreusement répandue; les objets à 
vendre ne se trouvent pas relégués 
au fond de tiroirs, mals sont bien 
visibles dans les vitrines d'ex
position : aussi les amis et journa
listes présents hier à l'InauguratiOn 
cfficielle de 1 'établissement purent
ils, sans crainte de se tromper, pro
Joostlquer au " Petit Louvre " la 
plus brillant'! des earriè~s. 

....... ················ , .................... . 
BEAUX APPARTEMENTS 
ET VASTES MAGASINS 

A LO UER 
au 32, rue Gameh Charkas 

en face le Consulat 
Britannique 

S'adresser à G. Pavid, 
Elfi Bey, Tél. 40622 

DONNEZ A VOS 
ENFANTS 

CET 

A .-.--MENT VITAL 
l Quaker O'ats 

source abondanle de 

THIAMINE* 
/orti/ianie -:

revitalisante, 

essentielle 

à chacun, 

chaque jour. 

Pendant la c roissance les enlfants *Tl/lAMIN E ( Vila mine B 1 ) 
tonifie lt!s nt!rfs, accroi t l'énergie, 

ont tout spécia lemen t b esoi n , des aide la d i~<>l i o n . D'importance 
grands bienfait s -que leur p rocure vi tale pon r un e sanlé parfai te, 
1 ' ' d d Q k J 'organ 1 s 111 ~ ti oi t Cil etrc apprO· 
eur regtme quot i ien e ua e r vis i o nn ~ cha'lll e 10 11 r. 

O ats, car Quaker Oats est une -------------' 
céréale à grain entier, r iche e n 
Thiamine • la p lus p récieuse s u b 
stance nutritive que nou s o ff re la 
Na ture. La Thtamine e st ~bsolu 
ment essentielle pour u n e santé 
parfaite, des nerfs solid es e t un~ 
bonne digestion. 

ASSUI?EZ·VOUS 
QVE l.é "QUAKER" 

SOIT SUR LA BOirE 
POV.R lTRE CERTAIN 
DE /JI V/lAIE MARQUE 

Quaker Oats form e d e s os solides. 
des muscles vigoureux. Il fortifie 

les dents, enrichit le sa n g - il aide 
la croissance et le d éveloppement 
du corps. 

Vous ne pouvez p a s d onrter à 
vos enfan ts un aliment plu s bie n· 
faisa nt que Quaker O a ts • et sou
venez-vou s qu'i l es t d'une aussi 
gran de valeur pour les g rande s 
person nes. Achete z a ujou rd' hui 
même u n e boite de c et te céréale 
économique e t faci le à p ré p a re r. 

QUA KER OATS 

QUAI< El? 
oATS 

CUIT EN 
'DEUX 

MINUTES 
ET 'DEMIE 

, ....................................................................................... ~ 

SERVICE REGULIER HEBDOMADAlRE POUR 

PASSAGERS- COURRIER ET MARCHANDISES 

VERS L'EXTREME-ORIENT ET LA L'AUSTRALIE 
- -·--------

Prix de passage de LYDDA (Palestine) a: 
KARACHI Lst. 56 SINGAPOUR Lst. 113: 

BATAVIA Lst. 130 SYDNEY Lst. 165 

Pour tous renseignements, s'adresser aux Agents 
Le CAIRE : NETHERLANDS TRAFFIC AGENCIES 

50, rue Malika Farida, Tél. 41559 
ALEXANDRIE: F. VAN DER ZEE 

10, rue Chérif Paoha, Tél. 28655 
PORT -SAID : C. L. EYRES 

23, Quai Sultan Hussein, Tél. 2500 
et à toutes les AGENCES DE VOYAGE 

, .............................. ··············· ····· ....................................... , 

SERVICE POUR PASSAGERS ET MARCHANDISES 
entre 

1. L'EGYPTE ET CHYPRE 

2. L'EGYPTE. PALESTINE, CHYPRE et MERSINE 

3. SUEZ et les ports de la MER ROUGE 

-------------·-------------
Pour tous renseignements, s 'a d resser aux bureaux do la Pharaonic: Mail 

Li ne à: 
ALEXANDRIE : 2. Boulevard Zagh lou!. Tél. 21423. 
LE CAIRE: 61. Rue Ibrahim Pacha. Ti-l. 46322. 
SUEz, Rue El Bosta El Khédl vieh. Tél. 50. 
PORT-SAID: The English Coaling Company Ltd .. Tél. 333. 

1:nsi qu'à tous les bureaux de THOS COOK & Son. AMERICAN EXPRESS 
Co .. !ne .. el aux principales a gences de voyagea. 

RC A 16708 . 
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o T: !l~.!.~~~e 1 1" ,__ _N_o __ D_E_RN_I_È_R_Es_N_o_u_v_E_LL_E_s_. _io_c_A_L·E_s--..~J Le General 

• 
Polygone, la cravate en Leme, le >!•11.·!·,·!· •!· •!• ·!·11.•!•-.·!•11.•!•11.•l' .: ..... •:•-. 

c· gar perou dans le \lde, 1 .. m111t! # ATTENTION AU '1 
Gê alte est venu \'ers mul ~e mu tm, ~ X ·~ 
en me' tendant une main 'molle : o!• ••• 

- Je sul~ tr.sre aiiJ"'"''thlll, me t PIGEON •VOYAGEURSt 
elit li en ,.. compv.sa.nt une tet<! de f' • 

• t t 'l' •!+ .~ .. cin:onstance"' ;e ,)-.4~S ,,~ e : u1n 1 ; 
li1•X est mort. Je ~/t'lliS .te lue /tl 1-:· L' ennem·l pourr •t 0:• 
t!'•lll .,ue Id, daii.S le juolluo!l • JI ]<Ill t a 1 # 

. ' . • y ~ 
auut défe,Hlre a tu.• J"'" ut! Il X tl <111· 1 ' • 4t 
7lllll<l'r /t;S dt,·~S de~ 1dt:dle, cdt:fn l' ~ S en $ e rvl r •!• 
té.s déclutli>... " 'f 

Qllànd Po!>·gone parle ainsi, j<' me .t [P lf01/I'Prllolll/ rl'41•·Ian. f. 
f.(ns prête à toutes les indu!genc<>s. ~ri ri~ o /lltl•li•: /ua 1111 ··uu111,,. # 
Et pomtant je sais que l'~ n',st P·"' : 1111fll1' """''"' tJ.,·/1111111/ 1(11 il Il~ 
Ji\ une" uult "tt!,tes:;.,, je s111:; qlle •!- tl"·' ttUMJ/1~ ,,. crtJin• qttP /'r•n- •!• 

' c'est une tristesse de c!rcon:<ta~c , .t llt'tlll f•lil 11•11!(1' tl~ pi1/t'tJIIS t 
fahrlquép dt' tuutes p ec ,;, dan~ ! I'I- ~ • ti'JII•JI',IJ'S 1''''11 ~0/11111/ltll•!lln 1 
IH re sce-ne de son unagtnat1on. j•!• fii'P(: SP," P.~JIIons pf ~'·e."i nt1 t~IJI,, •! .. 

. , . f Il 1-'t!II!IIP . ~ 
Polygone, quanrl 11 a _env! dé\'O- ~ J •.. : ·,.,,r•·,n< pour NrP 11filn ~·, 

quer de tPndres sonvemrs, ~e rvlll- l -!• rlr 11·en' '11 roir 111 /P jmu· t'l ••• 
1,0 se une tete mélancolique adaptee # lfl'l•tr ef,> t!/PJ'h P r, 1 IIP ~ 
è. son costume du jour, sa cla\·at ~- 111• fl! , 1·, lf' e 0

11
1, Jill ' 'i . . :l . Q j f (1 .< ,, 1 ~ J' (1 1 "' ,. 1//l .. 

du JOUr, sa ehemiHe < n JOHr... nan ,. 1, 111 " 1 f, • •'· 
1: veut me con\·alncre de son élé- ··' ·' . •rn:r~• · · ~'~111 ~' 111 • ·' eo ·'''rt ~ 
~nee il pQrte un vieux costume et t /•(Ill/ " 1" 11 '/f'J ''' m< ·smf 1'·' ."'· ·!• 
m• parle comm ù.\ns une pl~cë de f. 1 11·/l•'s 111!" 1111 /ln Ott fl•tr rti/Ps ~. 
s cln Guitry. àest un con.é..tten-né. f. ~.0 ','r! 11111 s à SPs ay 1·nls Pn lt 
1! joue ave~ son propre coem et avec 1: 1 ', . . . , # 
Je coeur des aul es. Et c la )'..muse ~ 1! romrnumqu.r fl)nutP. ~11 n •!• 
follement. Tout e~ qu'il dit a l'air ~ mom.~ quP /t'' /JII}Pnn:'· n "''nf; 
impromptu et cela - je le sais - ·!- t~{ Prlo:< Pn f.:g,;pll', 1/.ç nP re- ~ 
tst magnhlquement conc<rté, cela ~ 1• rnrtrr'IPnt ]Jil.\ rlr111;~ ··~ 71111JS. >!• 
cbélt à un ordre qui m'éclupp~; ma.s # l,11 l''·•SPS.Itlill Pl 1 PlP• rryP clP f. 
auquel je sens qu'Il <.Ornm ... nde avec .,. '''fl'fi71~·1'0IJ•tqturs 71111' ln 1•n· ~ 
Juch.Jité •l' flll1ntiun Pli t.-mps rit• !fi/PifP •!• · t 0111 d,<ft'nlllfs rwr nr·lfll/1111/lt'P t 

- 8<11~-tu a11 molnY, me d\t-11, qui •.• '1'1 · p t t If •. 
est TIJtn lllix '1 ' 1111 t nnP. Ill' rons. quPn , # 

·~Pst du riPI rdr rlP la pop•tlnlirlll -t· 
- Je sais : un actenr dè cinéma 

qui a fait 5on temps, qtll n•ruvant J:>ll 
,;·aJaptt>r aux conditions nouvelles 
du septième art a végété d1x ans 
avant de s'en aller tout à fait ... 

Polygone a un petit sourire mo
QL' ur qu'il eSi'arnvtte rajlldement au 
1on•i dt! lui .m tn<!. Aujouz d lui, Il ne 
'H'' t pa.s être méchant. Il veut être 
triste. 

- Tom Mix, me dit-!1, c'e.st ze 
J.Ossé... C'est mon f:.ilJ<lllce... Tou
t• mon tmtance t•ent e11tre ll•l t·c-rs 
d· f't~rneille, Tom lJiix, Hot Glv.wn, 
1- ul Tlwu1pscn t;f moll rieux yro
/f."t:<IIT de 1ittérUtl!re fr<t11Ç<l-1Se .. : 
(.''est zme P<1rtie de 1non en]u:I<~Je qul 
&'til va aujo•urà'hui ... 

- I~ vie s'en ,.a tout entière un 
)oHr ou l'autre, Polygone ... 

- Oui, mals alors on emporte 
tcut a1:ec .soi. Tandi-!1 que perdre, 
oiu i en. route des bribes de soi· 
,,,!!,,;,, c'est ttrriùle. C'est une am
f!Uiut,on B•l'IIS clllorofonlle . . On ne 
è ··nllt pas a!-vir de oOUvéliiT ... Leo 
t• 1 nt u/BIIi8 ne de;:raient pas arriLer 
111.•!" èt twtre méutvll e ... Ço1 ro1it 
sv•t]/rir ... 

t rl'm i..rr la JiOli~·p fl11 ras où f. 
# f'/lr Nmnnitrail dpç !JPII.I en f 
~'7'1'.<.\PS iuf1 rif' rPS flÏ!fPIIIH. '• 
:.. fl'allfi'P ]ll1rf, quiNIIIl(llr /1'011• t 
, l'fl•lil 1111 til' a~ TC.Irrli/,·s ni- t 
$.-anf oo mor/ de•·t111/ Il' Tllfl· t 
•!• ptllf(ir â la polu·r Mlf/~ fplJr'11rt •.• t lill 111e. StJtfP I.JII'i/ /lfi/1/Itll( JIOI'·! 
-; ter. ~ 
~ ~ 
~} .. ~ ·!~ •! +e· ~""~ ... ~~~·!·····!·-..·!• .. 

lE GOUVrRN[UR GfNfRAl 

OU SOUDAN 

EST ARRIVf AU CAIRt 
Il a rendu visite ce matin 
au Pré~>irlent du onàeil et 
au ruiuiatre de la Défense 

Le g~néral HtJddleston parha, 
.,.ouver:nèur général du SouJdu, 
~iellt d'arriver au CaiJ e. 

Ce matin, il a rendu visit_e à S.E. 

.. es ta ie1as Jtéeessiteux 
·ecevJ•oJtt des secours 

J.P golf l't'• fll'llr lflilitairl' a .~iyné 
t't' 1110/tll fa JIIU('fllmllfiutL ,'\/lll'll/1 .. 

1<': 

NOUS, HASSAN SABAY PACHA, 

\"u la n'ble en dal~ du J odubre 19·10 
ùt: la. Lt:g-n.tlun dt" Huls:-.c c-htt.f'A;I.'l' de.:;. 
lnlrl"l .. t~ lt.ullt:ll~ en }i;g-~·ptt ('Uilll11t!nl· 
quunl la pr'IJfJu~ilh>n l.ll,.'ll!!J:t•t" !JOli le 
l!:)uU.\Cl'llr111t-•nt du t·o~·uunw d'ltaht.• de 1 

}'n·lt"vt:r· :i\11" le~ hit:ll:-i lla.liCll:i scquts· 
1 t"t!~ lt'!i f(liJd~ JJl!.l"t!:-i:-la•ll.•~ a. }" Ul!$Sil"iÜi.lll'~ 
t.lts l't'S~tJl'li:iSanf:-i lt~lit•nM Jlt'l't·s~ilt.•ux: 

Vu lt: d?l:Jt::l du 1er ~t•ph·mhn~ HJ:~9 
fl~lJJI~;~~:t.Ht l'~l~ll oc: Mirgc ~tu· toul le 
t t:l"l'lt ull ~ Pgy }Jltcn; 

p_:u t·z·tu de~ )JVU\'OII"S qui non~ F40nl 
C;vurerl· .. put· le dt:« . .: l'fl du ::SO juiu l9lU; 

ORDO ']';CYN:3 CFJ QUI SUIT 

I.e- Sl~que:-;trP G~·nf.rnl cfe:J bien~ tta.
li~J\"' 1:~t au~u~~;oo,~ A p1·~•~'~r ~au· lts 
btt-11~ }ta.lltnl::l JJIÎS ::1011!'1 !'St~Ljllt:\Sllt' t'l à 1 

\ t:'I"~t"r à l'.~tU~uritr c.:h.u·~ëe dt" l'ti:i~i~· 

l~1nC'e dt:s lt:~!'lol·ti:-J~ttul;i ttallt>lhi ncces
~it~:ux ~~ de h·IIL"\ t;unillt:~ ttin:-.. qne 
de ... hôpitaux, lt:8 s<.nnlut:'M néct-. s:.dr~~ 
à ce-tte or't re d'a:HiiNl!Hu:·e, en obM'I"-
' e:..nt d"untt flJHilitt"e ~rt'-ut'•J"ule et thtll~ 
ht tnt':ittl t du JJIIl"i~·niJJè, l o1·dre da priu-
' lt~ ét "bi! <·l·a!JI'•·' g.,, onl tout <la IJo•·ct afrect ~R IJ. l' oeu.
vr·, d s~ :--l:uwe \'·~t·e l'l dt:!iSU:i h·s 
tJttltc-Jut'UL!-i, l.Jc::ll:-.iull:-1 t::L 1'\!\'c::nu~ de 
tolllc'"' u.lilll"l' d11=" à dl':oC p<·J·:wnncx phy
~ .qnes uu montlt•:i il<llit:"lltl~b sous ~é
que:-;tn· s~ lroU\"ant hon~ d'lt;gypte, les 
C::t..piht..UX mol.Jilit:l.'::; (Y ('OOlJH·is les dé~ 

S.M. le 
qu atre 

race 

de 

Roi offre 

chiens de 
!•Ecole ' a 

Police __ ,,,. __ 
J\'ons appr n<•n.s qne S \f. le Roi 

a oiAl"ilP n ftil' q1H.IIre cb1~n~ de 
r·ac~ i"'t·r:~ol" Lie PoJ',·e pu111 qu'il:; 
'ùJent ellllalU~~ aux tr·a\>tiiX puli

cit·J exi~~,; dts repn-'~~~~tauts de 
ta 1 ace raldne. 

C eat une p1 érie use acquhition 
qui \ i.eut à temps punr rPuipl!i<'t·1' 
],, foellc ép10U\~~ J.ntr la 111u1l d11 
tulllèiiX Cl:ljtil11i11e ulJall et de sun 
lieuteaaut ,zi~on. 

pC.ts) appartenant aux dlles personnes 
et en ùcrnicl' lien. leunJ bitma immobi
ht:-t ~ <:n con1m~nç&.nt pa1· Je~ meubles 
1'\ll"[i\J x.. 

St:"runt enl:lulte afft~ctt!-s à l'oeuvre 
U'u:-si.-tanct: lc:oi revenu~ de toute na
tun~ Uu:j h \..11.;"!'1 pen·JnltC's physiques ou 
ntural~.t:i Hallennes tJOU!i :-.èqu(".slre ~e 

tntl1\'Ulll en J.D~ypt~. le:-i Utpilh.UX mo
blli,...l~ 1y cornpl"lti lc8 dcp6l~) leur ap
putlt.·tJ<Jni êl ~ntin leurs biens immo
ùlllt:I~ c:n t IJJttmtnçant par Jes 1m
rt1~uhl ·~ ru ra .:x 

Sont ex'-·ept~·....-:-~ d,· l'afrecta.tion prévue 
A ''t~-lin,:Oa })t é<:hlcnt les ao~tme~ vi
st·cl:'> ù. l'u.d .. J4 dt: lu. 1.jrodamution No. 
51< ::du.·• '{llc lt>~· munht.nt~ des revenus 
t-t l.k!'!. ,·u.pilli.UX nt:ct:::;sa.iz·e~ pour a.s~u

l't't" ht HUln-;i~tuJH.·e de~ rt"::>!iortbsant~ 
Htlllcu:i à •pif il~ uppnrUcunent et de 
lt--tll:i r~rnlllt"~. 

J•:n :ttlt""ndant lu. ''t'lllt ou dans le 
<.'a.n .J'~ 11 ~::slim~ra:t c~lte oplna.tlon 
)'I"i·fl·t·.:.dJit" :\ lu ,·cet(~. le S~quc:-.tre gé
ltt"tal t-sl null·t·i:jc:: à emprunter en 
du tl lW nr en garanti~ les valeurs mobi
lh\rt'"~ tJtl l'O hyput.la:lptu .. nt l~s bien~ 
iiiiiiiUI.HIIrr~. 

Lè~ t·t"~~O I"'ti~!'u:tnls tta.Jiens nécessi
loux qui, b la dale de la publication 
(lt: 1~ Procl& mation No. 58, faisaien t 
J.lttrtie d'une entrepl"i!-!e iiali~.nne sous 
Héqutt:(llt! •le\·t·ont ainsi que leu r s ra
millt·,::~ t:lre a.s:-~istés :;ur les fonds de 
c·« .. t.tc entrepri.se plU' les soin~ du sé
qttt:lill't• p;;~rti<-ulieJ l'onformément aux 
iu:.:trul·tion~ données par le Séqu€'stre' 
général. 

(9'. ) H ASSA N SABRY. 
I,e Caire, 16 octobre J 940. 

L ' «iftBt•» royal 
aux Jtau"Tres __ ..,._ 

\'endredi deruie•·, Stlt' l'ordre de 
S.::\-1. le 1\oi, le~ pu 11vres de Ja vil
IL· du t:a11·t d de la !J I'Oduce fu
reul JJUtlrri:s ~:~ux frais de ::;a ,\J a
jr~IP. 

\ u le nombre de!'! habitants pau
nt>s de (lll• et l'é!uiguPmeut du 
C!ill'e ole l'atJire, le~ ki:>llls do: LI1Ut1· 
bra ct d~ J lelutl!ill u~ JHireiiL pa:; 
jJlill 1111\ &gal'"~ de vt'flÙrt>d i. 

J\lal~ lo:ur tcml' viJJt hier ltJI'Sr[ue 
Ùt~ UJII!icr;; d de, lll!lll~r~ tl 'illdJ 
gen!,; d~ ce. dt'IJ:\ 4ttartier;; furo:nt 
llUIIIJ i~, ct !U J't <:upitusclue u t, sur 
la Cil "etle l'O\ale 

Ce ge,le dt ge.nél·osHé royale 
touc:!Ja prufondén 1eut c~ · pau\ res 
gem. qt11 a<.:clawèreut le Sou\erain. 

Le golll·emeur du Caire assista 
en (Jer:;oune à la distrilJution de la 
IWU!Tilure. 

LETTRES REÇUES 
La grande pitié 

des remisiers et jobbers 
Monsieur le Rédacteur en chef. 

Depuis cinq mois Pl demi. à la ~u ile 
de la fet"met ure su bite de la Bourse 
Royale d'Alexandrie, plus de 300 pè
re M. de familles restent sans travat .• 
aA..ns compter ceux qui vivent A crtté 
d"• cette corporn tion Pt qui, par rl
coc·het, subtssent les con~équcncPs. 

Les Remisier• ct Jobbers depuis 1930, 
date du <'O!nmencement de la crise ne 
faosaient que vivoter dans l'attente de 
jours meilleurs. 

Aucune m~sure n'a ét~ pri~e pour 
eux, qui n'on~ rien fait pour •e trou
ver un bon matin sur le pavé et qul 
conHtllualent pourtant une corporation 
dont dépendait la bonne marche des 
aCCa.lres à lR Bourse, et du commerce 
pnrticullèrement. 
ll~ concouraient dans une proportion .Ru 
moins de 80 o/o à constituer le tonds 
Ùc> rt'l.~erve des agents de Bourse, par 
un pourcentage qui ~tait pe•·çu sur le 
counage revenant aux remisiers 

Mals, les Courtiers, ont refusé de 
ltur· r·econnaltre quoi que ce soit, d'oll 
proctl, var devant les 'l'ribunaux qui 
doit être plaidé en appel en novemore 
prochain. 

Heureu.sement, il y a des juges à la 
hauteur cte leur mis~odon, qu1 ne pour
ron que reconnaHre le bien rondé des 
demandes des Remisiers et Jobbers qui. 
tout en contribuant à alimenter dnns 
une 1at·ge mesure le fonds de réserve 
dépo•é auprès du Comité de la Rourse 
~e voient frustrés d'une ROmme (Jul, en 
ce moment, aurait contribué à combler 
une partie des frai~ né <'~sa.it·es à leur 
subsistance et à celle de leuJ's familles 
dont Ils ont la charge. 

La corporation des Remisiers et Job
bers à soumis au gouvçrnement plu
sieurs projets tels que : 

1. Une allocation comme celle qui 
le ur avait ~té accordée durant la guer
re 1914~ 1918. 

2 Un emp1·unt 
twec la garan tle 
~~rait réglé par 
taire lors de la 
Bou•·se. 

auprès d'une banque. 
du gouvernement, qui 
une taxe supplémen
réouverture de la 

3. Un pa1·tage équitable du fonds de 
ré•••·ve pou1· la constitution duquel les 
.H.èn11~i~rs et Jobbers ont contribué 
d11ns une proportion au moins égale · 
11vec l~s courtiers. Mals, jusqu'IL pré- 1 
•• nt tien n·u été décidé a leurs égards. 

F;sl·ll équitable de laisser celle cor
por-tltlon ÙH.n~ la rnlsêre? J:4Jt où p,..uvent 

tls los Remisiers et Jobbers trou,·er 
un t:n1}JlOi paJ leM temps quj courent? 
l<Jt qui t<CC~pteralt d'engager ces per
•onnes dont 1., plupart sont d'un Age 
11.va.ncé? 

Nou~ sommes .ors que s.E. Je Pré
~ldcnt du Conseil qUi préside en ce 
moment avec la haute sagesse qui le 
caractérise les desl!nées de !'Egypte. 
et S.E. le ministre des Finances qui 
vlent de donner tant de preuves de sa 
haule capacité, ne refuseraient pas de 
prend re les mesures nécessaires pour 
venir en alde à cette corporation en 
l ttendant que la situation s'améliore et 
,1ue la B ourse puisse ouvrir A nou· 

MODELE 

JE-51 

5 lampes 

Eleetrie 1941 

Ajuster le ton est bien plus difficile qu'on ne se l'tma gi
ne : chacun a sa manière à lui de le faire. Le nouveau 
récepteur General Electric 1941 vous donnera pleine et 
entières satisfaction quant à la sélection et l'ajustement 
de la tonalité, grâce à son Sélecteur du Ton, qui vous 
procure pas moins de 4 différentes positions oour la 
tonalité. 

MODELE 

JE - 81 

8 lampes 

Les radios General Electric «Golden-Tone» (au Ton 
Idéal), reproduisent si parfaitement la musica lité et la 
richesse des programmes, qu'ils justifient vra iment la 
place de la Ra dio parmi les Arts Supérieurs. 

GENERAL tl ELECTR C 
Seuls agents : 

THE BRITISH THOMSON-HOUSTON Co. 
44, RUE MADABEGH- Téléphone 59593 

D'un gt"ste ample, d'un g~e ma
gn!f qut!ment prévu, magnit!quement 
caiculé, il abat ·un châ.te~:~.u de t'l:l.t l<'~ 
imaginaire, le chale!<u de <:a1leii ou 
r.ou. cachons nos souvenirs et no.s 
eensat!on.s. 

ZETTE. 
(à suivre). 

Hassan Sa!Jry pacha, Pr.-~JJ~r,t du 
Lon~~ il tt à SE. :\ l a!Jmnud .fahmi 
el Keis:\' p~.ct.a, ministre de la 
Dëfc~,se , 'ationale. 

Le gouvew~;ur général qui doit 
partir bicli!ôt pour IPjoindre sun 
puste à Kharwum é!ait accompa
gi"~ de \I. \Iackint h, agërlt . ù u 

·!!!!!~~~~==~~::!:::::=:::::::::=== g0nvernemem soudanais au Cana. 

L'eutra!neull'l't des quatre non· 
\'P]ir'S !'N'Ill<'~ a ii!Jlilt•di>IIPJ/lt'lll 
Cullllllé'IJCé. Ü'ici qm•ll(ill':'l sPina:
l•'""• Je fl<lir de ces ,.,•adt•(sn aura 
~:,j su11L~aJHJllf'flt uigui~é pour lfllll' 
~·..-nneltr~ Ll'ttpjHll'lt·r (Pur eollabo
Iatiüll à la ln>•récltHll -~<·e ]'Our la 
dc:cunv .. de dt-' wu IIH ilt•tl rs· et d~s 
enw1nels. lA ;:of~A~~~~~R~ 0 N l ::::::~~.-.~:~~~ .. ~.:::::~ .. :: .. ~:::: ............................................. . . .......................................... . 

Le g~néral Huddlc,ton pacha, g.uve•·neur qcncr~l <lu Souuan, 
F'ahml el Keb•Y paci1D, rttlnlstre de la ü~t<n>e N~tlon~l•. 

On voit '!!-ur notre cliche le mlnl!ttre et ltt nouveau gouverneur gé:néral, photogritphlé• au cours de 
tPholo BOURS!•:). 

cette visite. 

SO_U -·~ .. ~FJ ES S Ef 
LA CUL TURE OU LIN 

.,..... --
T P cl ,·elnpprn1~nt rte ln rnltu1·e 

d11 lin, !Ji,.n qtlr. diliï•·llr. ,, l'ltr-nrc 
'" ltl• lt·, rl'li••ut tunhlllrS l'altcn
ti"ll ti!•S 1\ llHnU•S COIII(it'fr•n!PS. 

Chez le Président du Conseil 
, .E· Ilh~~an Sabry pat:lia, J.lt'ol. 

idcut du Cu1tseil, a rPÇ!l ce matin 
entre antres per~ouualilés sir 
Frank \\'abon, ant'IPn Clltlst•iller· 
fin:1ncier dtl goun•r11 llltllL ?o ~ p
thn, avec qui il a eu nn Jung ~::n
trl'llen. 

S.E. le Pré"irlPnt dn Conseil a 
reçu dar1r. le cour,.nt dt> la wa!inc\e 
LL. EE. !Ps ministres de la l ll'fPU· 
se ;\ntiona.IP, dt•s Fir1arH~<.~~. tle 
1 11 :-trucliuu PnLlHJUC t•t elu Cotu
DJCt'Cil. 

l'lus tôt dans la malitllle Il avait 
re ·u sûn Cutlè u~ d.: 1-\ 'Jit:tlltul" 

A la table du PremÎèr 
!\'ou~ a.-ons annoncé que S.E. 

'Ias5an SalHy pacha, pré~!dent du 

Conoeil, ofttira ~awedi prochaln à 
l'lt~ure cl" l'iltar 1111 li!!lltjllet au· 
quel un! d" c·un\·i•'·s lt·:< l'l<·~itlrnts 
dt·~ tlt•l!\ lÎI"1'1hro·'<, le t lld ùu Ca 
binrt Hoyal et l~s wintstn•s. 

L'ANGLETERRE 
ACHETERAIT DU RIZ 

ET DES OIGNONS -.o-
Av:llll 1:1 gu~rrP., l'Eg\ ptr expor

ta il it·~ otg11o11~ ~JI ~\llglt·tt·rTl', en 
France, til J !rtlie, en 1 lullandt' el 
Pn 'l'eliécuslcn Jquie. L~s expcllta
t!Oid aJIIillt:lif' de riz s'élclaient 
en outre à 1;:.0. 767. tonnes. 

A l'txcept'on de l AJl.g]eterre et 
de'> pays fcii'>allt partie dè l'Empi-

. !lll~ npprt'IIOIIS que s.r•:. Altf!led 
.\hd1·l (;l~:t!far lJr.~, llliuistre de 
J'A••IÏI'nltnre 11 ~i«no\ un nrrfl!é 
lJIII~illl:tllt nn. ClllniG )10111' disCI!!Pr 
fu11t c·e !ftti i'r rapport,, tl cetf(' cul
tur., et adnptr1 lt·;; tiiOI'I'l!S prop1·cs 
p<lllr l'int.PnsiliPJ avt·c le !.r.rnps. 

J,t• IIOtt\t':tll ··mnité e~t. prf.,_i,lé 
par S. l( J!II~Hrin b .. y l·:n:ln, ~c tlS· 
si'Crl•l<11re d' !•:tat à l'Agriculture· 
~l's JJH•Inhres sont · 11' lJr. :\lnhn
IIH'tl El J\ila11i, clirec!Pnr dtt S(' rvi
ce ltnrlicule, !\antal El I\hN'hn he.v 
culdrûlrnr du tl••pnrtrnl!•llt dr. l' I ll· 
dn~trir r·t ,\1. l l tJ:-lS!'in Kn111el El 
(tlJ>ittlr:10IIi, «ecn:·f:oil't' f'lllaJI!'iC r 
acljoiflt au mini tère des 11 IIAIJ

ces. 

~· .. ·•••••••••••••••• .. ••••••••••••••••••••• re lHHu.nn~qne, tou~ lt.:.'-s an tl es rn ar. LE PROCHAIN BUDGET 
LES 

SCOLAIRE 

PAPETER IE 
ARTIClES 

DE BUREAU, EfC. 

11, rue de I"Ancie-n.,e Po~olf"l .. te Coire 

1•1, ph on" 43379 

1 

cnés sont fenll!h actu~lle1n•·n1 aux 
prud!lit~ f>grplit>n . 

T.es exportations sP ronr•.nivent 
ver lPs l' t\'9 cln Prorhr-ori ... lll 
nml~ lt·s stueks Ùt'pa -~a ut ks !Je
~oiu!;l de ln l'tlll~ulltllla! ion lm· ale 
tÎ'ont pt~~ été éculdé, e11 en!ie.r. 

nans nne nole envov~e à tous 
lP<; srn·ire~ int•'rpc;sé•, le ministf.· 
r~ dr« Fill!lllrrs dél'lnre qtlf. les 
rl'\t'lllls de l'l·:t:~t f.g~ 1•ti•·n ont étfl 
fndl'lll(ll! Hfft•et(o~ flltl' l'Ar'I'Î\'PC 
rie la 1.\llrrrr à ~es frontièrPs. C'eo.l 

Ponr prél'enir une hoi~•e t>ven- pnurq11oi, Je mi11i~tère rll'Jnflnde A 
tuelle riP prix !>llr le marché, les re que dnns lem·s ostimation~ 
ftiiJùurtenrs ont rrit> fp minictère bndgrltairPs le~ services de l'Flat 
elu C•m11nerce tlP tronver une ~>olu- prrnnent ponr ba"e le hudget de 
t!on à ce problème. 1ll40-•i1, en rr>dnis~nt le., dépen<es 

Il .,;embl que le "Ouvernement là où cela ,o;erait p05"ible. Le mi 
lJritann;qn., oct ~Ji•]lll'é à arheter r.isti>r•' rle" Finnnl'e" ·lpmanrte d. 
1<.1111 "l~ll.rlP f•OrtiP do'< rtlrnltt•' llP o'P lfllP lP" r ·timnfinn" \.1ul!,:olf~JJ'P~ 
nz rt rl OJ~JJOnq, rlonnn111 nin~i nnc J«ltlr l'ni! li(·,. l'l\ 1- ;:? snir•nt trrmi 
;'"n'·,.]J' prPI'tl•' "" l','•fr •ile cullu.- jll"''" Ir ir"· novewhre procllalll 
;JO!'al!Ull anglu•Cg) pllelllHl, au VI US latÙ, 

On sait que !a Chambre doit se 
réunir le 5 novembre prochaln. 

ACT[TELLE"}I E N T 
Le secrétariat de J'assemblée est 

en train de préparer l'ordre du jour 
comme s! la séaJlce devait étre nor
male. 

Le bruit qui avait couru au s ujet 
de l'intention du gouvernement de 
mettre fin à !a session parlementai
re par rescrit royal n 'a pas é-té con
firmé . 

SEMAINE SPECIALE DÈ SOIER_ES 
11 sc pourralt que la Chambre dis

<.ete la situation de 1 E gypte face au 
problème international. Mais dans 
cc1 tains milieux on laisse entendre 
que le gouvernement désirerait, à 
moins d'imprévu, fixer sa politique 
dans Je discours du Trône qui sera 
lu au début de !a prochaine session 1 
parlementaire, Je 16 novembre. 

Le ministère des 

Affaire s Sociales 

et la mode féminine 

TJf' minis/~rP rif'S Af{fl i rr.< Sn. 
cifll'•s trourP que les fri//11/P.~ 
11/0fiPI'IIPS SOli/ (1'0/1 rOC[liPifPS, 
Il rraint que rP/ P.rcè,ç de ro
r;uP/IPrte ne conduise à des 
a /JI/.~. 

Consrirnt de lfl wission qu'il 
doit rr111!1/ir d1171.~ lfl sodélé 
érntfllirnnP, le 111inistère o. 
donc déridé la rré({/ion d'un 
··ott~ifé rlifl1'{/P rie 1·ég l ementer 
Ir·.• 111nrlPS f~t/1 inine s. 

J.P ro111ili, rion/ la pré.lirienrP 
11 folt' ronfiér à S.B. Ahrlr/ T(hn
IP/; (fnsso11na lieu, .<o1t.l-serré
fllin· t/'1':1111 aiiJ' .!{{flii'Ps So
rirr/P., tnrllPI'fl dP l anr~r rie 
11mtrrlles mnrle.1 di.~rrètes s'a. 
rln(Jfrlllf 11/Jr lrndilions rl'un 
ym11rl Jlli!JS islamique COII!Ine 

n~· 11 !1/Jte. 

Les phares d·autos 
doivent ê tre peints 

en bleu 

PROFil,EZ DE NOS PRIX 

SPECIALEMENT REDUITS A t'OCCASIO DU RA 
ACHETEZ MAl T A 

GRANJ:)S 

APEitÇU DE QUELttE S PRI X : 

EOUENNE pour lingerie . ............................ ......... . P.T. 

EOLIENNE . brochée ton sur ton .. ....... . ......... .......... . P.T. 

CREPE CHEMISIER RAYONNE Choix de dessins 

3.5 

4 

pour chemises et pyjamas ..... ..... ... ......... ... .............. P.T. G,B 

CREPE DE CHINE uni 60 couleurs ..... ... ........... .. .. . P.T. 

CREPE RAYONNE façonné pour robes ........... .. .. .. .. .. P.T. 

JERSEY RAYE pour robes et blouses ......... ... .... ....... P.T. 

TOILE DE SOIE S.W. 200 ) assortiment 
S.W. 270 ) complet .... ... ........ P.T. 

CREPE SATIN UNI assortiment complet ............ .. .... P.T. 

7 

7,2 

7.5 

7,8 

9.5 

CREPE DE CHINE imprimé ... ...... ...... ... ..... .. ..... .... .. P.T. 12 

TISSUS MATS pour robes d'après-midi .... ...... ..... ... P.T. 14 

MAROCAIN SOIE NOIR. belle qualité, 
teinture française .. .. .. ....... ........ .. ......... " ................ . P.T. 27 

------·-------·---------------------------

Le rommandant de la police t1ent 
à J•apptler an pnlJlic l 'ordre lllili
tnin• :\n. :l ritt :!:J mai HHO an sn
jet de~ plinH•.c; d'antes. Les véhi
<'tJI<'~ Pn dehors de cenx qui sont 
nnlor·i<;fls ù PJnployPr 1 fP~ signaux 
sp~ci~IIIX doivent avoir lee; phares 
pPili!S en hlrn rt la dPnR:té dr:' la 
f1!'1111Ure doit MJ•f' rgniP à CPllr de« 
becs de gnz. Les lampPs arrière ne 
doi\·ent montrer qu'une !lllnière 
rouge. 

La police a reçu des ordres d'être 
très stricte et de dresser des pro
cè•-verhanx anx rontren>nants qni 
''"rnnt Mirrés rll'l'llllf Jp trih11nanx 1 
tlliliiain·~. C:Pnx·ri 11111 t'tt• Jl' il's de ' 
<'oiiSitlt'•n•l· a\ t'l' ,_{>y(•rilé les cas qui 
leur seront suu1uis. 

LE CAIRE 
Maison Principale 

7~ rue Gameh El Banat 
Succursales : 

SUCCURSALES : 
Alexandrie 

15, Place Ste. Cathérine 
Minieh, Mallaoui, Assiout 

Midan Moustapha Pacha Kamel 
et Midan El Azhœ 

S " ' '1 Mnnsourah 
Zagazig, Fayoum. 

A 
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1 Cinémas 

Du lund 14 nu ctlnhlnche .ZO oct. 

Au mêm., programme: 

BAND WAGON 

JEUDI 17 OCTOB Œ 

Réouverture sensatinnnelle 

8AOR lAMA • A,\IINA RIZtc 
BAORIA RAAFAT 

~~' 
-·································-·· .. ···-
C .. ,. ' ' :.LUl1-!tl . . 'd i ~- : 

... 1 n .a -~ar. n~·-· 
~·R·· E"''G' E .. ~N·.... . . ; ·"-" ~,, . ·:.. >ii ,,.~ .. ,. .. 

. .,. ? ~ -.t t ::-._ 

Du lundi 14 au dimanche 20 oct. 

Du lundi 14 au domanche 20 oct. 

Du dimanche 13 au mer. 16 oct. 

Lew AYRES • Lewis STONE - -
pn 

Du mardi 15 au lundi 21 octobr~ 

Du lundi 14 

Barbara 

fiTANWYCK 

Au m,_me programme: 

DANGEROUSLY YOURS 
R.C. 27286 

ou lundi 14 au mercrPdl 16 oct. 

Au méme programme: 

V ailey of the Giants 

Tel 56~13 

Du lundi 14 au dimanche 20 oct. 

dans 

"IFIWERE 
KING" 

e n 

SWISS FAMILY ROBINSON 

..... ,. ,, 
LA BOURSE EGYPTit:NNP.. 

CINEMAS 
LES PREMIÈRES 

,\ll )IETR01'0LI:; : « Eternally 
l our ». 
Une !"emme de lo. haute société 

- cl par de~sUB le marché petae 
tille d'un ~n·quc _ peut-elle 
quitter son milleu social pour 
suivn un pre.stiùig tntcur ou, Ri 
vous aimèz mieux, UQl n1u.glc1en? 
~. Y<>Us tu~alstez à la. projection de 
cF.ternally youru -rous \'errez 
aYt'P. quelle fac:i:H.:; Lor.ctt:> Young 
r'· our! le problcme. D< s la. prc
rn~l n~ rencontre c'ost l.c coup de 
foudre entr<' cette jeunte fille di
vinement belle et Je grlrlld Arthu
ro Et J'on atu~iate à toute une 
,;~ri<' follement amuAantle de pé
npeti< s da,ns leAquelles )e grand 
.Arthuro entralne à sa E*.llte aa. 
(emme dont 11 est ~pris.' A tel 
point que le divorce lui m~me.no 
saura mettre une lin à ~at amour 
t.>ur à tour attendrissant et lou
lOque .. 

'un,ts le rOie du grand Arthuro, 
David :::<liven se surpasse. Depuis 
.. uclque temps ce jeune \Anglais 
mporté à Hollywood se révèle 

<XCclient dans la création do rô
les de caractère. Avec une !san
co parfaite. Il cgllsse• et "" tire 
"affaire· dans les sltuatloniS les 
plus péril!euse• où Il est le pre
mier surprts d'!l\'Otr raté la .mort. 
I..or tta Young st belle ct étmou
vnnte comme !l'habitude et c'est 
tout dire. Aux côtés de ces ac
teur~. une plél!ule de vedcttes 1par
ml lcsquelicR nous citons l'amu
sante 7.azu rttts, G.Aubrey Smith 
llugh HerbPrth, Bi111e Burke He
Je:> 13roderlr, Vlrglnla Field qui 
crt··<'nt dC' nouveaux perAonna.gcs 
fort attachanta. Zette. 

~· •lt + 
• .::S REPRISES 

AU CINE-JARDIN PARC. 
«The Sister•» et «This night ls 
our night». 
Artiste captivant par sa verve 

et son dvn:unisme Erroll Flynn a. 
fait trio•npbet· plus d'une oeuvre. 
Quant à Bette Davis chacune de 
~es interprétations a été un suc
"·t}::; retenti .... ~ant. Tour a. tcur sim
jJie, per,·e""e. dou~e ~t IU·ùente, 
Uettc Da,~ l:io a t:té n10.1nteH fois 
n~c<.,nnue conune la plU$ grande 
u.ctrice du cir.thna mondial. 

C'est dan· The Sist"""" que 
nous re-trou·"'ons ces deux acteurs 
pr ... sttgieux, chacun dans un rule 
nouveau. Errol! Flynn dans celui 
d'un journaliste à J'âme constam
ment inquiète et tourmentée, nous 
1·évèlera des qualités profondes et 
jusqu'ici insoupçonnées d'acteur 
dr~matique. Bette Davis, dans un 
rule t'mouvant et sympathique, 
incarne une jeune femme sincère
ment éprise ('t capable d'un dé
vouement total à 1'/otre aimé. 

Au même progt~mme: c This 
night ls our night.. un film qui 
loin de ressembler au premier, a 
droit pourtant aux mëmes lau
riers. Claudette Colbert et Char
les Boyer forment un couple idéal, 
c'est peut être le seul point res
semblant dans ces deux bandes; 
nous trou,·ons là des couples qui 
se comprennent et se complètent 

sl btcn aa.ns leur film respcC'n'!, 
qu'lis semblent faits pour être 
toujours ensemble. 

AU CINE-JARDIN REGENT. 
« Firefly ». 
Un vi •l!x, très vieu..x fihn, ~i 

vous voulc~. tnai3 un filn1 qu'on 
ira r voir avec g-r nd plal:->!r. 
rcrsonno n'a encor-o oubhc l'a!r 
de .. uonltt.~y Serenade», ci '"·us 
.Frce SPnl{tf"itn et de "Gmnina. 
.M ia.o. Un peut êtrP sùr que 
,e~ amateurs du bel c nnto ne 
manqueront pas cette rcpn~e. 

Jeannette JllacDonold est déll
c.eu e d!lns cette production. Elle 
e~t vive, hR.ie, légt:rc ct noua on
~hanto par sa belle voLx ct son 
jeu si personnel. Allan Jones t.~et 

un digne po.rtenait·e, qui molhcu
ret:sement ne parait pas très sou
verJt sur l'écran. 

Nous de,·on, aussi féliciter le 
metteur en >cène qui a su créer 
l'ambiance cie celte époque et 
nous présenter d'aussi beaux dé-
cors. 

~ •!1 <>l-
AU CINE-JARDIN _LA POTI

N lERE.- c Golden Boy » et 
« Oangerously Yours :o. 
Raconter le sujet de c Golden 

Boy» sera tt dessen:ir et rn.uteur 
de cette pièce et son roa lsnt ·ur. 

l'ne Idée fnu•~e naltralt d~ns 
i'P,prlt du pu bite: rl'nllleurs, d<"S 
fiujcts de l'e pëce n~ se narrent 
po .nt; quand Ils ont de la. \'a' ur 
il faut les voir et cG01 icn B,,~. 
n'e t que 1•cxpre!;g1on la plu~ 

!•l'l'fait~ d'un en~emble de va
leurs ·pectacu:,ir<'s qui font de 
C•"" flln1 une oeu,•re remnrquahlc. 

SI l'intrigue s'écarte totuh·ment 
de tou~ le:; f.entier.s r~bntt u~: st 
Je nteltPUl' en scPne a'"·rc sa Jnnl
trbf' habituelle a ~~~ donner un 
l'<'li<'f du cn.-,ctère· et le brio que 
nécessitait pnreille action. que 
fl\ut-il dire de l'intt•rpr<·l~liun 
qui a servi cette oeuvre e•né
matograpi>iqu<' a,·ec la plu~ loua· 
ble des consciences a1·tistiqu,es? 
Qu'<!!le est pllrfaite. c'est bten 
l'adjectif exact. Barbara Stan
wyck, Adolphe Jllenjou et William 
Holden "e sont, s'Il l'on peut di
re, surpa. sés. 

•!• •!'\ •!• 
Clnt<--Jurdln O!'J<:It.\: «Rwlss Fa

ml li,,~ RobiusnJa et clf 1 w~re 
King•'. 
Deux films d'av<>ntures mats 

d'aventures si différent ... s . .b:n pre
ml~re partie, .nous !tommes agréa
blement surpris pat· l'adaptation 
cinématographique du roman de 
Johann David 'Vvyss qui charma 
tant notre enfa,nce. «Swi•s Famil
ly Robinson~ na rien perdu do sa 
valeur originale, on peut au con
raire dire qu'Il a beaucoup ga-

gné car ce:-; aventures sont si 
bien réalisées. 

L'interprétation est excellente; 
Thomas :Mitchell, Freddie Bartho
lomew. Edna Best et Tim Holt 
sont parfaits dans leurs rôles res-, 
pcc tifs. 

U I w~re King », un des 
premier~ gt·amls succès de Ro
nald Colman, vous passionnera 
d'un bout à J'autre. Il e<t même 
agréable de Je revoir, car cette 
histoire de sosie est une des 
meilleure réalisées à ce jour. 

FOOTBALL 
AU {;AIRE 

UNION HELLENIQUE (Alex.) 
bat GREEK (Caire): 6·1 

La colonie hellénique du Caire 
étt.it fort bien repr<,sentée diman
che après-midi, au terrain de 
l'Arsenal. 

Elle y suivit avec le plus vif 
ln• éri>t Je match de football qui 
oppo~alt J'~qutpe he!li·ne d'Ale
x~ndrie à cl'll• du Ca !fe; m"-tdl 
dL•nt les recette:. devaient être 
Yersées à la collecte nationale 
peur le remplacement du croi
seur cHellé>. 

Le match fut honoré de la pré
""nce de S.E. lP min, trP de Grè
c~ M. Cap~alif:l ~t Mme, du vice~ 
cc nHtl M. Frantz• , ct de nom
bJ euaes p('rsonnalitéR de~ colonies 
l.l'L!énlques du Caire et d'A e
.,_~n<lrle. 

A 3 h. 45 les deux équlflM, re
çue pllr <le longs appllludl RP

mr:nts dcs(•cnrl(·nt sur te terra in. 
Echang- de fleurs ... et le match 
cv1nmence. 

A la 3èm<> minute, les Calrot('s 
Jnn np1r·nt leur unique but par 
l'et.!t·emlsc d'Alibet t·s, A la suite 
d'un malentendu de la déflense 
al~x!lndrlne. 

Trois mtnute• plus tard Tho
mal<lls, d'Alexandrie, égali•e. et 
tout de suit~ nprès il n1arque en~ 
•·ore, élevant k acore de l'U HA. 
à 2. 

r 
A •a 25èm(' minute, 'l'homal<lls 

marque encore le :ième but Pn 
f.n •·ur de son équipe et la ml
r~~~nps survient. 

A la rt'J>r;•e. l'li HA, score en
~ore 3 IP:t~. r'top!'lrti!"' utn<.:i: à la 
~1t·mP ntinntt.? ainsi qu'à la 

31ème minute par Thomaldls et 
à la 33ème minute par Margellos. 

Les Cairote~ avatent ~rdu 
lQurdement mais le score ne re-
1 ète pas ·fidèlement la physiono
mie èe la p:lrtie. St•wrakls laissa 
pa~ser au moins deux buts, et un 
s<;ore de 3 ou 4 à 1 aura t été 
plus équitable. 

L' cs•enllel, cependant, était 
a !teint: une forte jolie somme 
a v ait été réunie et envoyûe au 
g-\.JUvt>rnelnent grec. 

Le,; <\quipes étaient composées 
con1n1e suit: 

Le Caire. - St!l v rakis; Fro
nt~ as, Scatnbouycras; :Xénos, D1· 
n.itrwuts, Sttlmnidü;, ..\librrlls, 
Vlah:lltis, Lucas, Paraakeva.s, 
lt~mbuulls r. 

Alc.·andlle - Scordlt ~; c:~p
ei ..... , Cht'lstopoulORj Psial<:ls, PJs· 
sia , M sPtzts; Arva.rutaltls, Cos
taras, 'l'homaldis, Christofiùis, 
:.Iarghelos. 

AI bttre: Mohd. Eff. El Sa id 
\El•'.A.), 

LE TOIJRNOI OU Y.M.C.A. 

'l'cwfikieh A bat Boys du cY 
2-1. 

Y . .)l.C A. bat Hakoah: 2-1. 
?-;ational A bat Nubnr par for

fait. 
.laccabi A bat Nntional Bank: 

2-1. 
Samedi 

'!'ewfol< t'h B bat National Bani< 
pal' fut·fatt. 

J U.H. \Al et Y.M.C.A.: lotlalt. 

!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!.!!!!!! l J om t! ne L J ne n bat llo ys du Y .. M. 
lllr ...... 1 C.A.: 2-u. 

Du lundi 14 au dimanche 20 oct. 

oL 
60LDWYN ,.,;,.,, 

WUTHERING 
HEIGHTS 

...... t: 

MERLE OBERON ·LAURENCE OLIVIER 
DAVID NIYEH j 

Au m<!me prog•nmme: 

The Gat and the Canary 

J'unjal> 'l'tg~rs bat Nul>llr par 
1 .riait. 

\'el os bat National B; 2-0. 

BASKET-HALL 
LA SAISON REPREND 

A ALEXANDRIE 

• !alrré la s,tuatton, les dlri
J;eant ont, 1 a i' -il. (crm n ':1t 
d• c dés à r.ra• fier leur c ncl
to\ (' d'•l Il l c.nne a, nn de 
h:.tl--i~Ct~h~ 1; t'Pl U~C{ Sl'l'U 1D.h.l 1-
J ('P (l(fl !cll;nr ent din1n1. Ile pro· 
chain, :!0 crt.. par un cxe~l'(tlll 
douhle progrnmrn qui g dér u
lCJ a sur Je terrttin ùc l'Union Rt•· 
<T<'atlon Cl nb. à Chatl>y, • à partn· 
de 3 heure• p.m. 

L'après-ml<ll comprendrn d'a 
bord une rencontre entre ln sê
l•ction <le la flotte fron~a e (an-

Iée A exan<lrleJ et ln sélec-
tion n• rr nienne d'Aie:o< 'ldi e 
tGamk·Hornenetmen). Pc s 
chc.c q 1 'nnnc.n~" Cameu : <! -
lectlon lhi!t 11111 el• .C.-ll!llon SC 
~· 1 n'on H Ile nlq tE' 1 entre e • 
t(n l'nm~ ltttrc"ltion pt .. Ilccn
bl w.u. 

cc gn q_, tn u u o.l s unnunoc 
des plus tntcre> nts. 

~ ~...,. ' 11 REVUE DE LA PRESSE 1 œ NIJ» __ ,_ _______ _. 
Cinénlas Pnur notre sécurité Un anniversaire 

j Music-Halls 

A C AR IL ~S 
présente 

actuellement 

Mlle Om Kalsoum 
dans 

A 1 
-
Du Jeudi 10 "u me"credl 16 oct. 

-

RAY VENTURA 
et ses collégiens 

dans 

TOU BillON 
DE PARIS 

R.C. 2 730 

~· .. -
Du lunco 14 eu dimanche 20 oct, 

Au même progr:tmme: 

They ali c me out 

Restaurant 

1 
TOUS LES SOffiS 

1 CONCE 
A S 

AVEC LE FAMEUX 

tAMBROU'S B t 0 
R.C. 358 

Casinos-Cabarets 

, ...... ~~, .. :~''·)'!• 

·~~KIT-KAT <. ,-.tt' . : ·, 

LES 2 RAYS 
attraction américaine 

KAISSA ROBBA 
vedette du chant 

lUAGDA & JOHNNY 
attraction excentrique 

et acrobatique 

RENEE DA VELL Y 
diseuse parisienne 

TRIO ALACAS 
chant et dante 

PIRRY & ARY LAKY 
chan11ouses et danuuse• 

TERRY ET SHALLEY 
danseurs excentrique. 

ILY PENTEK 
danseu•e de genre 

AGA ET STASSIA 
danseuses classiques 

SIMONE SIM 
ohant et danoe 

l\Ille Amina .Mohamed 
danaeute orientale 

FRAN CES CA et ITSA 
danseuses fantalsltotea 

Madeieine SZEKEL Y 
danseuse de genre 

Dlmanohe, matln6e l 6 h. p.m. 

R.C. 1602 

1 ~lijtf!11) Il ''1 
RODICA 

Qhanteuse fantalslne 

FRANQUITA 
ET RAYMOND 

danseurs mondains 

BALLET MEDGYESSY 
MISS BERYL 
danseuse ciaaalque 

PEIU{Y Gll\:GER · 
danseuse fantaisiste 

lUlle ARLETfE 
Vera 
Sohar 

Diamant 

·' '·CAU31NO .-, ' 

a ·A ···OIA 
Pont des Anglais - Ghlzell 

ACTUELLEMENT 
LE NOUVEAU GRAND 
SKErCH POLITIQUE 

LONDRES-BERLIN 
le 16 Septembre 
BADIA MASSABNI 

et ses girls 
Gra.,ndr: r~vue où parafssent 
M. Churchill, l'empereur Guil
laume, M. Hitler, M. Musso
lini, le maréchal Goering e$ · 
l'espionne allemande Martha. 

Apr~s-mlnult: 

CABARET - DANCING 

=== ? : :: !!!!'! ' : '!!!!! !!!!: 

TROUPE BÉBA 
Revue '' 3/3 '' 

Parade des fêtes 
de la Nature 

(( re t'aime, un point, 
c'est tout '' 

AVEC LE CONCOURS 
DE TOUTE LA TROUPE 

N.B. - Durant le mols de 
Ramadan, matinées chaque 

vendredi e• dimanche. 

Sous le Bi_qne de la prlh'O
yaJI(·e, l'" l!Jrt'I!Jitalt Gazette " 
mhu: lif pui.Y lflti'/qut<.~ jtJIII'I< !1116 

cam fJU.!flte ptJtLr d" III<Wtler u 11.1: 

!lttlorilfl< d" CIJIIIJJ/(Ier le.~ me-
8tLres de prlicattllun : 

Trois ans ont cUJd pMU de. 
P"" u1 :;upprti1bllm Mi< oc~pitu
lula.u'W'I. ll11 ~n~tt ttUI' r::l'U<:JUt pur 
JI. Muha'""'l Z<lkt .tll<L"' Kt.tdat 
~t111 l'" Ahram "' 1 

11 ulu.ll t.lta.JJbe qua. le.a jurl
au..:lh.~u. na.liunalt::~ :IOh!nt empê• 

En deux jours, les raids aériens ch-=~~ Uo JUgt:r c~rhUUd L.t~.Oit~n[• 
allemands unt fait à Ruttcr<la•n <.lu 1"'-Y• Alul'>l que I'Jo:J;)J.'tt a 
_ au dêbut de la. guerre _ 30.000 u.ppn.:::s a.u u1unt.1t: la rh·vJnp~nse 

v1cttmes, Aiors qu'en deux n1ols Uu hu:u él '• (.:}Jtiltw~nt du 4..:rtme.. 
ceR. raid!\ allemands n'ont pu! Al(.lt• qu'elle at. cuu,_u l'1d~~ d\l 
fait à Londree plus de 7.000 vic- chutuucul àt l't:qUtlà d4.: Ja. ju~~ 
times. Londt·es a. des movens de ~ic< .i><Wu.,ut quo l'hulll .. nité était. 
précautlonR parfaits. Ro-tterdam en~.:oh: ~u Uetct:N-U. 
n'avait point un système de dé- li Y e. ~ 000 o.n•, le.t ll:!n'i>llena 
fense pa•slve. ont connu la ju~t!cl!, le droit et la. 

Entre 1~• chl!!ree que noue va- loL lia ont connu la. procédure da 
nons de citer 11 y a un avertisse- la comp&rution en justice, de 
ment adreané à l'Egypte: lequel 1'1mportance du t..:lnoi~:nage A. 
des deux aorte, cel ul de Rott~r- charge et du témol~,rnage à dé• 
dam ou celui de Londree l'Egyp- chat·g•. Bleu plua, les va.leur• 
te veut-elle envisager? mor&ie• connuea dea Egyptlena Il. 

Noue devons déclarer que Le ce temps-là aont considéré .. au• 
Caire et Alexa.ndrle, bien qu'lia jourd'hul comme un idéal dlffl• 
nP eoleont pas comme Rotterdam olle à. a.ttelndre. 
d~pourvus de toute mesure de Voyez Ce que le gouverne~ 
précaution, du mol na peut-on dire d' ~•siout écrivatt, aoua la aixtème 
que le srstt>me de défenae n'Pst cd.)'~Uu•tl.e, Il Y & 2.600 Alli! 
pas rapproehé d~s pr•'paratlls tor- J a'"·'• des céréales en a.bon-
mldahleR de Lon4res dance. Lorsque la famine aur• 

Qu'adviendrait-Il d.e ces deux vint., j'~n dis~l>uala à la ville. 
vll'es si Hitler et :Mussolini, as- Je p<:rmts à toute personne de 
aoiffés de sang, cherchaient une v~nlr prtm~re des cért>llle~ de 
autre victoire pour couvrir leur chex mol. J en at donné à 1 épou-
échec contre l'Angleterre? ee, à la veuve ~t à l'enfunt ~-

Les mesures prises !cl pour A ce . l<mp~-là, le gouverneur 
sauvegard•r les civils contre les de Mmteh fcrlv.,lt de >~on cOté: 
bombes suffisent tout juste pour •. J'al dun_nè à, la veuve ~omm• 
ln•plrer Ull sentiment de s~curlté 1 at dunn., a. 1 é!JuU"e. JI! n al ja
sana fond(•Jl"'t>nt. Ces Pl'éparatlf~ nuLI.~ Uleuugt: un_, grllndc pt:rson• 
peuvent parer aux ratds ltalt~ns no.:•té .. ux u<P"Il" <l'u,n iaible •· 
futiles qu~ nous o.vons conllu• ç.,,. ~"xte• out éte reproduit• 
ju•qu'lci ù><n• ce P"'Y"· par l:!~••t~à et Al>dtol Kadcr Ham• 

Apr~11 avcnr ob.~ert!t! Ql!e l'I
talie n'est pas encore en guerre 
contre l' Eyy pte, le jou mu.' 
r:on8lrtte let 1/I'U/Ill~ ?ltC!ilri.,., de 
lu. Royal A Ir /<'orel:. Pu•·• JI 
tJ.jl)lt/1: : 

Mal• Il arrive que certains avlone 
t-nnern1s s'inftltre11t a. l'int~l'ieur 
du pH.~ :i .Avun!i·nous, da.n!<l no!!J 
\'illt·~. prl!i dt:~ nu:~urt:!'i dt! prê
c·autiuns pour !Jh.['t>f A. t't•lle Uvt:n
tualltc '! 

Notre confrêre parle de ftm
po-rtu.nce des altrt.~, dtL dnnger 
des bombe.~ incenduzires et tU 
lu néeessité d'atxrir su{fi.~am• 
ment de /,uuches d'eau pcmr 
l' ezt111eliml de.~ incendies : 

Il y 11. aussl les équipes de se
cours qui dolve.nt être parfaite• 
ment organls~es. 

S'il y a des lacunes, le gouver-
nement doit s'empresser de les 
combler, 

la marche vers les Balkans 
La Turquie essaye d'éctatrctT 

l'énigme 1'li8Se, dit le " Ba. 
lagh " qui suu/igne la déternti
natfon des T11 res et de to·11t 
l'Orient d u.rrële-r to11te at-ance 
des Elt~t:. totulitaut:s cl" cote 
des Balkans : 

La Turquie espère tout simple
ment que la. RuHsie s'engagora è. 
n'e:ntrep1·e,ndre aucune action con~ 
tre die pendant qu'tolle serait 
o.vec la Grèce occupée à faire la 
guerre contre l'Italie et l' Allema
gne. C'est l'egpolr de tout l'Ortent 
Lor•que la. Tursulto sera tranquil
le du cOté de la Russle, elle aura 
plus .de conrlance dans la résis
tance qu'elle opposera à l'Alle
magne ~t à !'ltall.,. Elle sera sOre 
de sa victoire pour empecht!r le• 
<.lictaleurs de mt:nact:r Je Proche
Orit<nt, les routes lmpérlalt!s bri
Uulniqucs el les champs dé pétro
lt! de l\1uli"OUI. 

Il est à. ~~p~rer que l'amitié qui 
a marqué l~s relations turco·rus
""" au cours de" vingt derpières 
u.nnt-t•s, cètte u.nutié: favorise cette 
t:ntente turco·rus~e. 

Dans un édtlol'ial, le tntlme 
journal écrit : 

11 est heureux de voir que tous 
les journaux turcs sont unanimes 
pour te111r à l'accord anglo-turc. 
C'cM journaux éC't'\\'tHlt entre au
tre: cil y a en 'l'urquie une arn1ée 
puissante et prete. Elle attend les 
AH,•mands s'ils marchaient contre 
la Turquie,) 

Ces nou,·cllea donnent aux pays 
d'Orient l'impression que l'Alle
lcnltLgne ne pourra pas traverser 
la route des Ball<ans vers le Pro
che-Orient. 

JNQUIETUDES BULGARES 

Le " l}Iisl'i » t!cl'it de son 
c61é 

Les dictateurs essaient d'lntl-
tuhJ~r la Bulgo.rle apr.• la Rou
JUH!d~ • .~ fuls lt-s .Bulgart;<S t~ntt'nt 
de s'HJI(JU~~Jr à r·~ttc: pr ~~own al
lt:!rn::t.ndt:, On annunl'~ que lu. Bul .. 
~urt«: a fa tt .sa\ u1r au gou\"t:!t'Ue
mcnt H.lltul.and qu elle SB trouve
ralt oLl.gee uc se J<Jm.Jre a la 

z.. paella C<~mme un 1• volt, cee 
St tt nUes valeurs tnOI d.lt-.s ont !Jeu-. 
li Slll' le,. Dlii'ÙS dU ! li 11 y & 

4.uvo .. o... Cc:~ valeura ont frémi 
loi ~qu'on lm pu'&. à !'Egypte la tu
tolle <1•• juridlltions ~t1ang~rea, 
lui•que ~e3 JUges turent l'objet 
de rntflance. Heureu;ement qu'Il 
Y a trol!;.i i:iDS nous avvn.:i restau
ré la dt~nlt? de notre justi<'e. 
L'E~:ypte andtmn" n. sè con• 

teut .. lt pas de pr~venir l'lnjulltl• 
~" ll:lle secouratt l'arrnmé et don· 
nait li ceux qul élal~nt privés de 
tuut. Cotla dépa""" la justice. 
Ct.st de lo. ch .. rité, la plu. b~ 
de tuute. Jea vertus. 

Initiative royale 
Le 80Wl'eralll de l'Egypre tJ 

o1·domté l'orgatu8atwn dans 
tout le pays de tu.bles d'/Jtar 
pour le pauvre11. Mugtuflcence 
qzu~ M. Ali el Ghayuti :.alue 
dans l' éditvrial du " Jiwhar el 
Ghark " (La Trtbzme d'Ortent): 

En toute ch·cun•tance, en tou
te ul!Ca!<'iun, le. souver11in a re .. 
cours à la providence. Il se pen
ch" >1voc sollidtude "ur Son peu
ple. Il s<>nt les bosolns du pays 
ct dt> ses llâbitants. 11 profite de 
toute occasion pour tendre une 
noam st!courable et pour agir dans 
l'lntér~t pui.Jiic. Veuille Dieu le 
runHes·\ er longten1ps conuue uxa 
hon t-)ra~mple. 

Par aillel(Tit : 

Si les grands et les rlcbea dll 
pa) s suivaient l'exemple du Sou
velu ln, le peuple ne He ser~tit pa• 
plaltt de la to.lm. Il ne • Ag•t pa.a 
seulement de charité. I.es gens 
ont une dignité, même .s'Ils ne 
sont pas riches. Ils ont des droits 
eaerés, Ils sont en droit d'exl!jer 
de la société, sous le signe de la 
cooperation at de la oolldarlté 
dans la vie. SI cette terre est 
d'or, comme on dit, cet or n'at>
partlent pas au riche A l'exclu
•ion du 1"'-Uvre. Il appartient t. 
tous. 

le droit de priorité 
Dans le méme jottrnal, titi 

article e-11 ré pvnse à ttn e<m
[!·ère de lunyue étra11gère qm 
avuit pri.ll à pu.rtit: le "Bawgh.• 
et le "!Jiinwr el Clwrk" d pro.. 
pos de la cu.rnpu.g11e 1mr l'égYP;
tiamlisu.tion : 

Jl'.llre Canerl dit que 111. sttua.
tion actuelle n'e•t pas favorable 
au soulèvement de cette campa• 
gne. Nous lui demanderons quand 
e•t-ce que l'occas•on sera. !avotil.• 
ble pour reconnaltre à l'Egyptien 
le droit dans son pays 7 

En tant que Français, pourquoi 
veut-Il que Je, société• lalssent 
vacants l"" po~t.~. occupés par 
des Haliens '! Pourquoi n'~ngage
t-H paa ":es soC'i~tt!!. A. nummer 
de• jeunes F.gypl!ens instruits f 

~'"'nt ..l\1 tait qu~ la capacité 
de" r:t(yptlans ~eralt lnf<rleure A 
c~lle «1Ps _c.:ttH.t-~""r , ce n'est pa8 
VJ:li C't>:'"lt une ottt"n'3e t:l une 
pltt.t~aJHtiie que nuus n admet .. 
tun~ pl~ tot que non .. ne voulons 
P"" eut emh a, ni de lui ni de 
pt'r ~on ne J d.\lll e, NùU!! en avon• 
a~~t::.:. d.'c:tle insultés dans nûtre 
Ph.'•· 

!---------------~· Llrcce ct à la 'l'ul<lllle pour s'op-
po""" à l'avance all><tnande. 

.hn définitive, noue voulons que 
le• Et1 angers modifient leur at tl• 
tud~ à l'~gatd des Egyptiens dan• 
ce~ circon7tfln.ces d~l.cate:J qut 
d~vral~nt leur ln<plrer un rap
prothement et des rapport• plus 
chvH::! avec l'lOUS, aln~i qu'un• 
scutnl9sJon aux n:gl~!-1 de la jus
tice •odale. Roof - Garden 

[RI]~IINI4:tC!11 
AL & VAL RENO 

danseurs américaine 

Tt·oupe •·Sphinx" 
les 4 célèbres acrobatee 

Mlle Sevaskava 
danseuse fantal<l;te 

Princesse Tabou 
vedette excentrique 

Juan and Betty 
amerloan duo 

Lovely Ludies 
dan~euses am6ricalnea 

HPkmat Fuhmy 
danse ·~ orientale 

RéJane , 
ZPlmu W drrl1t 

Marguerite 
R.C. 182 

Ccptlhlant, la. Houmanlt:! et la 
Ho;1gli~ ne sont pas O'H.ccora. 
Touted ces ditfl~.:"ulti'ti permettent 
de croire au cat actère fantaisiste 
du urOjt:!t hitlért~n. 

Lês m.U~ux turc" ont l'Impres-
sion que la Russt~ se prononcera 
en temps oppo1·tun. li est d ore• 
et déjà évident que les Soviets 
n'accepteront nullement que l'Al
lemagne conHollde ses positions 
~ur la mer Noire pour a'en ::;ervir 
un jour contre certains pays et 
peut-étre mème contre la Russie. 

LES RESSOURCES 

AMERICAINES 

Il faut compter a!l.'lsi at·ec les 
Etats-Unis, dit le "MO/€(tftam": 

150 rnmlons d'hommes soutle'n
n~nt les propos t~nus par le Pr~
sident Roo•evelt. 

Les Etats-Unis Qnt des avanta
if"" presque uniques: U• dtspo•ent 
de toutes le• \·ariétés lies métaux 
n~::ce~sa1res à ltndu3ttie dt gu~tr· 
re li ont le fer, le culvre le ni
c~el, le coton. le p rrote, la la:
n~ les produits alimentaires et 
les for t• bois<"e•. 

Lt-..: Atnt rictdn ont aue l d'im-

1 

rrlPU~t~H IAII1\'• H.Yt:'C ,c~ Jllt'ilJt•UrS 
nt t ~~an. , lt- H nw 11•-urs hl~··nt .. ul s 
·l lt s n\t•tllt~uJ·ti Jnuy\!n~ de pro-

--------------- ductlwt, 

L~ tempo oll les Egyptl~ns vi
vaient en serviteur" et en ec;el&"4 
,.e~ de~ Etranger~ eost révolu ... 

Oui, ce~ temp~ lnju~tee et t6o 
n~hreux >Ont rholu• ... 

Et Ils n~ rett'urneront jam..a., 

Jusqu'où va le racisme ... 
La drrnil're dr.• nndR est Tek 

latf>e par la ret'IH' "Al Clwnla»J 

Alors qu'il a été rappelé à Ro• 
me, le maréchal Graziani ne fut 
pa~ admis à l'tnt revu~ du Bren .. 
ner Cette ~ntr~vue devait •e ter• 
rr iner ~nnq lut 

La prol"'-gande allemande a es• 
say~ en 'ain de carher les ral
•un> pour !••quelles le ma1échal 
a Hé rappelé. La HI!té est que 
Enlin a. dtrnondlo le retrait de 
1 !bye du moréchal Graziani, 
aJ.I~S a\'Oir eu la certitude qu'Il 
~ta t d'or vne juin•. Berlin n'a 
pa• une r;rande confl<1n e dans 
1P tito u~nthnt~ dt·s t"Tif ... nts d'J • 
J.lt"l. 

\ln•l. Rn Ibo P t mmt. Grn• 
7tunt a étt"• rn pptlllf'i. • qu1 •en 
1~ troJsiètne mousquetaire • 



LES 
BOURSE DES V.~EURS DU CAIRE 

Séance du 16 OctfJbre 1940 
FONDSto'ETAT 

~:ms du Trésor du Gouv. Eg. 4 1/2 ~;o .... .................... P.E. (9700 a) 
\ 

BAN~ES 
~édit Foncier Obi. 3 11 2 0!0 1V37 ." .........•.••.•••••.••... .... P. E. (8100 v) 
~ad Dank ot' Egypt, Act. Ül'd. ........................ P .E. 307" 0-~ 04 03• 
La.\.ld Bnnk or Egynt. Act. Fond. ··r··· ............. , ......... P.E . 3340 20 14 
1L&!td Bnnk of Egypt; Obi. 4 1/2 0!'0 ........................... P . E. (1288) 

SOCIETES FONCIERES 
1@-~é An. de Wadi Kom-Ombo, Fù ................................... P.E- (2910 a) 
;sté An· du Bébéra, Act. Ord. .. •••.••. : ..... .. ......................... P.E. 975 

SOCIETES fMMOBILIERES 
Eg. Delta Land & Investment Cy. ................................. P.E. (83 a) 
N Egvptian Company Ltd . ....................... , ....... : .... : ........ P.E. 71 
lifdi Salem Cy Act. . ............................................................ P.E. 38 

1 SOCIETES INDUSTRIELLES 

Œ'he ~an ure Company ot Egypt, Act. ................................. P. E. 96 
Egy lan Salt and Soda Co· Ltd .............. .. P-E. 2H 43 42 (45) 44 43 
Sté. Gle. Sucreries et Haff. d'Egypte, Act. . . .•..... ... . ....... ,...... P.E. 562 
Sté le. Sncreries et Tiaff. d'Egypt e, Priv ...................... P.E. 420 20 
:sté Gle. Sucreries et naff. d'Egypt e, Fond ............ , ......... P. E. 410 40 

' 
Fihd~tre 'ntionale d'Egypte, Act.Ord. P ·E . (1W8) (98) (96) 1300 3i?O 

30 30 (315) (315) 820 

~~t~1\~re feu ~r~~~r~--~t-·d~··ii~~~g~·r;:Ë:!550~··;;;ï6G " 7ô"75'ù5> ftî~· (~~ 
~~ 80 s2 (70) 84 ' 85 6 so• 

'.l'he fl\1s. Cotto!l G!n~~rs ?f Eg. Ltd.,Act. Ord. P. E. 48.5, 48,5 .49 ~'J (v ) 
'Bières Bomonh ct Pytamtdes Act. ........................... P.E. (6.l0) (50) 

SOCIETES D'HOTELS 

~gy~n ,Hotels Ltd·, ct. Ord .... _ 
Egy[f1ia.n Hotels Ltd.. Act. Priv. !! 

........ ,............... P.E. (98 v) 
..................... P.E. (780 v) 

.'\ LA BOURSE DE lAONDRES 
Cours de Clôture communiqutls pa Reuter 

Le 
Conso~es brltannlques 2 1/2 0/0 
Empn t'de guerre britannique 3 1/2 0!0 
Emprt tl britunni<JllO de Conversion 1/2 0/0 1944/64 
Empr\.4llt allemand 7 0/0 

15 Octobre 1940 
Lst. 75 1/8 
)) 102 3jJ. 

107 11/16 )) 

Achats 

Lst. (J 7/8 
" 10 
)) 12 
, 64 
)) 52 
Il 72 
Il 19 

ii 5 l/2 

Ventes Dern. trana. 

1 1/8 
12 
14 
66 
56 
76 
22 

ll'urkis~ 7 1/2 OfO Bonds 
Greek ' 0/0 Loan 1914 
Greek , 1/2 0/0 1924 (Ref. ) 
Egyplhf!l · Uni fied 4 0/0 
Egyptü!n Pref. 3 1/2 0/0 
Egypti!"-o Tribu te 3 1/2 0/0 
Natio#rBank of Egypt 
Egypt.i_arJ\ Delta Light Ra!I-

ways ~ref.) S. 2/-
Egyptin Markets n l /6 nom. 
Egyptia . Salt and Soda 11 87/6 
Egyptia.\i. Delta Land 11 7/6 

,,_ 
2/6 

4.2/6 
12/6 
11/S 
32/6 

Union Fbncihe d'Egypte » 8/9 
New Eg:~tian Company » 27/6 
!Aboukir \.Company , 6/3 
!Anglo-E~! Oilficlds " B ., " 35/-

8/9 

. ' LE CHANGE A 
37/6 

LONDRES 
Cours de Clôture communiqués par Reuter 

Le 15 Octobre 1940 
Achats Ventes 

t,NEW;"YORK 
fCONGb BELGE 
~RN,E 
:~DRID 
lA'fHEJ>;ES 
·J.A.PoN 

Dollars â Lst. 1..02 1/2 4.03 1/2 oftleleux 
Francs • , 176.50 176.75 li 

Francs ,. ,, 17.35 17.40 i, 
Pesetas " » - 37.70 ~ 

Drachmes » , - 525 » 
Pence » ;, 14. 14. 1/2 

iiNDES Shilling Cl upee 1/5-lll/32 l/6-1/32 officieux 

!Montréal sur Londres Dollars à 
[New-York sur Londres Dollars » 
Ne;v-York sur Montreal Dollars • 
ICail Money à New·York 1t 
lor fin s. 
LÂrgent 
IEsci:irripte è B molli d'échéance 

Les cotons à l'étranger 

Le 15 Octobre 1940 

Olôture de Liverpool 

AMERICAN: 
tMars 7.24 ~+; 12 
f EGYPTIEN: 
LGuizeh .Janv. 11.03 '+' 10 
fXsbmouni Janv. 10.64 • .+; 9 

Clôture de New-York 

9.38 - 5 
lJ.35 Inchangé 

Clôture de New-Orlana 

lilctobre 
~iars 

9.45 1 
9.40 Inchangé 

POUR VOS ACHATS 
ET VENTES D'OR 

adressez-vous à la Maison 

Abdel Wahed Frères 
:!AGHA: Tél. 56419·52491 

achat vente 
88,75 82,25 
260 265 

SOCIÉTÉ ANONYME 

! 1 PRESSESE~ li~B REs 
ÉGYPTIENNES 

SltGE SOCIAL 
6, Rue ChErit Paeha e 

1 ALEXANDRIE 
tTABLISSE MENTS 
0~ ·P R E S S A q E 

Rue du let KhMI.,. 
llu dea C h o u " a h 1 

La SocWii est préte 
d recevoir de nou. 
veux clients expor. 1 

tateurs. Elle te ur 
of(re toutes faclll-1 

tés pour leur tra. 
vat/ de tarfara_, 
pressage, magas/. 
nage cl expédition•. 

Clot. du 15 Oct. Cloture précéd. 

Lst. 4.64 3/8 4.66 5/8 
)) 4.03 4.03 3/4 
)) 87 86 3/4 
,, 1 0/0 1 OjO 
» e. 168/- s. 168/-
;, d. 23 1/2 28 1f16 

11/32 - 1 1/16 0/0 1 1/32 1 1/16 0/0 

Olôture de Bombay 

Avril/Ma! 191 3/4 - 1/2 _ _,.._ 

Le change à New-York 

Livre Sterling 
Francs suisse 

4·03 3{4 
23.21 

Achats Commfsalon Britannique 

Balles 12504 dont: 
Longue-sole 
Gniza 
AsillliOUnl 
Zagora 
Divers 

435 
2825 
4572 
4626 

1.6 

r·ommuniqué par: 

Coetl Cozzlka 
29, rue Mallka Farlda - Le Caire 

AU CAIRE 

Cours du Change, au Caire 
du 16 Octobre 1940 

Cours pratiqués à 11 heures a·m. 
Achats Ventes 

Livre Sterling 97 1/4 'ill Ji i 
Francs suisses 56~.445 565.697 

1 
Dollars ~.072 24.3144 

CHIFFRES INDEX DES PRIX 
DES MATIERES t>REMIERES 

(Sur la base de la valeur 100 
• au 18 septembre 1931) 

A njourd'bul 
Hier 

Le 14 Octobre 1940 . 
173.4 

11 y a quatre semaines 
L'année passée ...,.........,.._ 

Métaux tn·écieux 

fermé 
173.5 
158.8 

Le 15 octobre 1940. 
Ptntiue pur façonné , le grm.: :35 
t\ rgent fin, le kilo: 390 
~itrate d'n1·gent, le 1\llo: 3:?0 
Livre sterling-or, la piece: ';66 268 
1\upoléons-or, la pièce : 200 

Or lingot - Achat 
Gouvernement, le dirhPm : 78.1 
T1:1.nk ol' England, le dirhem: 82.15 
Pla•'e, le dirhelll: &8. 75/89.2& 

Cours comrnuniqnés par 
THE SHEFFIELD SMELTING Co. 

Société Anonyme Egypti<!nne 
VEi\TES ET .\CIIATS 

Ofl - AHGE'\T - PL:\TINE 
Siège Seriai et U~ines 

6. !(hnn Ahou Tallin (Saghl!) 
l311r<>nn-.: rie Vente~ 

~:~. rue 1\fal~l'n Fn rldn 
et Okelle Gohnr~nia (Soghu) 

Télépl!ones: 403 5 - 57754 

Nos dernières nouvelles de l'Étranger 
PETITES 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 1 ()~ nv'li,l)v demo~~•e pour~-
c 1 ' fJ ' ' ' · r.. çons d'angla la et GRANDE-BRETAGNE fRANCE GRE E 'téno-pltm>.t.nn. Cours privés, quelques 

LES PERTES MARITIMES 

Londres, 15 (Reuter). - On annonce 
que les pHtes marchande8 pour la se
maine terminée le 6 octobre à minuit 
s'élèvent à sept navlrt'S britanniques 
jaugeant au total 2·1 943 tonnes. deux 
navires ali lb de 2 401 tonnes au total 
et un navire neutre de 3.687 tonnes. 
Ces p<l"rtes ~ont les pluf-1 faibles enre ... 
glairée• depuis la st,malne terminée 
Je e mal. 

LES JOURNAUX 

Londres. 15 (B.O.P.). - A la sutte 
de réccnfs bombtudements des bu· 
reaux du c'l'imes• A. Londres, l'agence 
d'tnformatloo, a lleman<le a déclaré 
cque Ul."put.s qu"lque temps, Je c.Times• 
f't d'o.uh•es journaux de Londres étaient 
publiéd en province~. 

Cette déclaration eot tout à fait 
fausse, aln•l <tU<' les AllemandR peu· 
vent l'apprend,.., de tout journll.liste 
neutre tra\•alllunt A. Londres. Pas un 
seul journal de Londres n'a été trans
féré en province depuis le début de la 
guerre. 

PALESTINE 
MANIFESTATION DE: SYMPATHIE 

ItOn<'res. 16 {P.P.). - Au cours d'u
ne réunion à la Chambre dea Commu
nes, tenue JI y a quelques jours, Je 
sous-secrétaire parlementaire pour les 
<;:otonles, M. Morg11-n, a déclaré que 
1 expression de sympathie de la Cham
bre des Communes 11 été adressée li. la 
population de Tei-Avlv, :t la Rulte liu 
raid Italien du 9 septembre. 

Il ajouta qu'JI était en rapport avec 
1~ Raut Commissaire au sujet d~s 
compensations à accorder aux vJctl'lles 
des raids aériens. 

M. Geoffrey Mander, demanda au 
aaua-secrétalre s 'Il était au eo•1.·aut 
q1:'à la ctéclaratlon de guerre, ]'ugence 
juJ· .• ava.lt organisé un enregls'ril:n,..nt 
dans .. communauté juive pour te cer
vlr.e national, et obtint les réponses de 
80000 hommes et 00000 •temmee. 

ROUMANIE 
MESURES ANTISEMITES 

Buo.treat, 15 (P.P .). ~ Un navire de 
GOO tonnea qui transportait 520 réfu
giés, hommu, femmea et enfants est 
retourné à Constanza, où Il se trouve 
a.ctuellement ancré è. 10 mlllea du 
port, lea a.utorltéa lul en InterdisAnt 
l'entrée, et lnterdla&nt à la commu
nauté JuJva d 'apporter dea secours aux 
ré!uglêa. 

Ceux·cl provenaient d'Allemagne et 
de Tchéco-Slovaquie. Le capitaine flt 
demi-tour, après lea avoir conduit• A 
la Mer Egée, loroqu'tl apprit qu'un en. 
gagement naval livalt lieu contre les 
bases Italiennes. 

LES FONCTIONNAIRES 
VIchy. 16 (Havas). - Le Garde des 

Soenux a exposé au çon•ell des mi
nistre~ un projet de lot portant créa
tlo.'l d'aMsoctattons de fonctionnaires, 
P"-r lequel l'Etat reconnalt jurldiq•lu• 
rnt•at l<' droit des fonctionnaires de se 
gr·ouj:er pour la repré•entation de la 
ùi'f«·J\se de leurs lntérl•ts proiession J ~ls 
d,.nR 1~ cadre de l'Etat. 

LA BOURSE DE PARIS 
VIchy. 15 !S.S. cAl Ahram>). - La 

Bourse de .Paris u. rouvert lundi. A la. 
différence do ce qui se passait autre
fol•, Je puLIIc n'est plus adm:s à la 
Bourse. et •culs les profc•slunnels ont 
accès aux séances. Le marché est li
mité et seules les valeurs d'Etat sont 
cOtées. 

A LA COUR SUPREME 
VIchy, 15 (S.S. cAl A hram>). - M. 

Olivier Martin, membre de l'Institut, 
professeur dQ droit à l'Université de 
Paris, a été nommé memurc de la Cout 
Suprême de Justice, en remplacement 
de 1\L r.tpert, nommé ministre de l'Ins
truction Publique. 

LES CONS El LS GENERAUX 
VIchy, 15 (S.S. cAl Ahram>). - Par 

d!clsion du maréchal Pétain, la ses
sion d'automne des Conseils généraux 
ct des Conseils d'arrondissement est 
su~vendue pout ne pas donner prétexte 
à. une agitation politique. Les pouvolrd 
dévolus à ces assembl~es sont exercés 
:;>ar les préfets assistés d'une commis· 
bior administrative et des sous-préfe's 
d= leur ressort. 

ANDRE MALRAUX 
Londres 15 (S.S. cAl Ahram~). - \)n 

apprend 'qu'André M'alt·aux, écrivain 
frunçals bien connu, est actuelldmP .t 
prisonnlet· de guerre. 

PELERlNAGE 
Marseille. 15 (Havas). - Le pélérl

nage d'automne des Saintes ].taries de 
la mer aura Heu les 19 et 20 octobre, 
en présence de Mgr. Florent Dubois de 
la Vlllerabel, archevêque d'Aix. La cé
rémonie traditionnelle de la bénédiction 
de la mer se déroulera le 20 octobre à 
11 h. 

TURQUIE 

UNE !~ISE AU POINT 
Athl>nee, J5 (Ag. Ath~nes). - Un 

article du cG10rnale d'Italia• ayant 
provoqné une dl~cusston déplacée de 
certajncs agenCE'$ • éLrangère::s sur la 
conformation ethnologlqt•e de la Grèce 
septentrionale n'Jus croyons utile de 
t"lljlpeler une èols pour toutes que l'hel
léntclté totale de celle région, est hors 
d~ cause et que ses populations ne 
mnnqueralent pub ae prouver en toute 
évcntu~llté qu"ellts sunt animées du 
ml)rne sentlml'nt d'ardent patriotisme 
quo leurs congenères des autres réglons 
du Royaume. 

NORVEGE 
CONCENTRA Tl ONS 

ALLEMANDES 

Stoc·,,holm 1:J. (S.S. u:\1-Misrin) 
- On apprc'nc! cl!' source digne de 
foi qne près de 50.000 ~olclats. a_I
lemn nds fonn•'•!' de troupes cl élt· 
te sont co~tcrntrt•s ::tC(IICl!cment 
clans divcrB pni11ts rln littoral oc-
cidt·rilal cie la nrvi•gc. 

La pr(•sf'nce clc ces troupes . a 
sonleYé pins d'tm c01nmentarre 
!'llr l'entreprise f11tnre vi!'ée par 

· crs mouYPinPnls 111ilitaires. 

Les 
des 

effets 
bombes 

Londres, 15. - (N.E. Il.). - J,.es 
bombes ullenrand!'s causent mo1os 
de d6g-i\ ts Ill IX élJ:fices ct moins de 
perles de vies huuHtines qu'on ne 
s'y attendait. Ce fait est relevé 
clans unê publication du Ilome Of· 
fiee sur la protection dans le~ usi· 
nes. 

u On s'imagine généralement 
qu'en cas d'un coup rlir ect, tant 
l'édifice que ses occupants sont 
condamnés. Ce fait n'est pas con
firmé par les preuves recueillies à 
la suite d'une étude des dégâts 
nrca<onné~ par nn récent rnirl 
aérien. On a en regi si ré de nom· 

-- _ u breux cas de bombes légè~es de 50 
DANS LA PRESSE r URQ E 1 kilo exp!o~ant . llr Je~ toJinre-s en 

Anltara., 15 (A.S.A.). ·- llltuntan : tôle ondulée des bâtiments d'usin es 
dan3 son éditorial les questions è ordre à un seul étage avec des dégâts 
éccnomtque envisagées par les P1 ~·": très léger antres que ceux occa-
s~!lc,,e totalitaires, a.u sujet 0 e !.p . l . d 
p:i~~t.on du système c.;..pelé ~e :1onn•! sron_nés à a toiture et trè~ ~en. e 
ordre en Europe. le journal cîJlus» è- I'JCtrmes. Des bombes Stnltlanes 
crlt oue Je remède. qu'on ver. porter explosant sur le pariJuet d'un 
au mC'nde dans sa crise écon~.>.uq~e ne macrn«in enlèvent la toilur() snr 
cor.at!\ue pas une nouveauté. -~'est une tm~ 5~1rface étendue mais rlllhent 
1épe.111o~ d'une vieille so;.u•. ):1. c,?nt des dommages étonamment insl-
rhc:re mté a déjà connu apptl >< ... on . . . 
et ies conséquences. g-n1frants aux machmes. 

La hiérarchie l'hégémonie et '" do Des bombes Jourdes -- rta WO ki-
mlnatlon ne co~dulslrent jamais à l'é- los - tombant dans un rayon 
tahl'~•"'Pent de cet ordre. Ce ~ont ~lu. d'une dizaine de mètres d'nn ate
tot, souligne le quotidien, l~s pr:nctpes lier aux mnrs en fer ondulé n'ont 

lwur("s lJBr Juur. S'nor e~~ser A A, A\ha
gll, 19, rue l''uhml, 3~rno étug~. app. 
H, 'l'o!l . MH56, v.·n<!n•ùl 1 octobre de 
JO h. n.rn. li. midi. (No. 499·1) 

SOfiÉlÉ I~Dl 'STIUEL.U~ 
c-ht-rch·~ mécanicien expérimenté. pour 
P.ntrctit!n Station force motrice à va
peur. ~alaire selon aptitude. Adresser 
nfrre ;\ cMécan'cicn>, B.P. 465. Le 
Caire. (No. 21504) 

STÉ~OGIUPJŒ ~~~ç~~Jrep~:~ 
CJer .. andé d'urgence pour travail rapide 
dix minutes par jour entre 9 heures 
et 9 h. SO du Mir. Bien pa y~. Ecrire: 
B.P. 284, Le Co.lre. 

fOl PU~ A~GL\IS·n;;:~~~\u~:~~ 
nière. Essentiel bien connaltre cuisine 
anglaise et ~gée moin" de 50 ans. 
Ecrire: cCuisln:ère>, B.P. 465, 

(No. 21501) 

('0\fD]' 'RI E dlpiOmé et spéclall
l r .l "' 'J sé, se charge de tout 1 

tra,·all comptable: Orqanlsatlon de 
comptabilités, •renue de J,lvres, Mise 
à jour, Brian. Vérifications, ImpOt sur 
le Re\'enu. etc .. etc. Méthode rapide et 
économique. Conditions avantag~uses 
Pl à forffllt. g<'J ire: :M. Albert Haim. 
lU'. 16!2, L<' Caire. (No. 2!50l') 

D\ liE El 1ROP~E,\E ~:~~es~ 
I"Unlver~ile Eg"ypl. donnera•t des le
çon~ de musique Cplano, violon, théo
rte musicale etc.), ou leçons de 
frunçats et ct'anglais en échange de 
logement ct penRion, de préférence A. 
Zama leie Dokl<l ou Gbizeh. Ecrire: 
d.D,>, B P. 465, Le Ca1re. (No. 21502) 

l)v'IOI~ELI v longue expértenco 
IJ.f ;, :; .. rr donne leçons fran-

çais A domicile dames et enfants. En 
ville: 3 heures' par semaine, 120 P.'r. 
par m~)il3, Ecr1re : cLeçons françats:t, 
B.P. 4M. Le Caire. (No. 21503) 

PIED A TEllRL' joliment meuble 
J flJ 2 grandes pièces 

d<'pendances. Pour vit ite, téléphoner 
40073. (No. 21489> 

\W~SIEl lft sér~:~~~=~an?;eua~~ 
luxueusement, Living Room, chambre 
à ~oucher et dépendances. Ecrire à 
MonHieur sérieux», B P. 465, Le Cal-

re. (No. 21507) 

REAllX .~PPARTE~IE~1'S 

n•J drot1. et de l'égaltté qu 11 fandrP..It provoqué que des éraflvres On a 
• appliquer et qui conduisirent à la. coll~- cl es nreu\'PS que s'a crissant· de bA-

ormttiOJI des nations les unes 9 VëC J,s . . 1 l oéf . t t 
SUEDE 

~ Jouer joliment décorés, spacieux, aé· 
re.tlon 'et éclairage parfaits, avec 
belles ~alles de bain. tout confort. 
loyers modérés, pouvant servir pour 
habitation ou bureau, de 2, 4,, 5, 6 et 
7 pièces. (Abri pour les locataires). 
S'adresser pour les visiter au concierge 
de l"Immeuble 187, 1ue EmRd-el-Dine. 
esc. No. 3. (No. 21492) 

UNE OPINION SUEDOISE 

Stockholm, 15. - (N.E.B.). 
u En dépit des efforts dlpo~·és par 
Goering pour détruire Londrr.s, ses 
tentatives ont échoué misérable
ment ,, l!oullgne le correspondant 
à Stockholm du journal uTidnln
gen••. " La proportion des usines 
industrielles atteintes est Inférieure 
à un pour centn, déclare-t-l!, "et la 
majeure partie des drgftls est su
perficielle. n 

rt.ltl·~s (Jments à p US Pllr ages 011 OU 
L'axiome da. torce prlme le dro· t~. le poids Pst sontenn par des car. 

pa.' l'application duquel les pays .:!"Eu- casses P.n acier ou en béton armé, 
l'<>P~ perdent leur liberté nationale! est lrs drgftts causés même par nn 
vou~ à un échec complet. Cart ne (•onp dirPd Ront. localisés limités 
pe~t être ni stable, ni continu. Po'{1v dans la plupart dr>R cas nu' parquet 
Je ma~I'tenlr 11 faudrait soumettre à .a ,.t · l' d ·t tt · t 
force des armes. toutes les autres na- . · il en rOI a er 0 • 
tlons encore libres. sans compter les 
millions de mécontents qui iront vivre 
dans des continents lointains. 

Le remède à apporter et qui doit ca
drer avec les voeux de l'humanité en
tière ne doit pas être contre tout le 
monde. mais pour tout Je monde, dé· 

A \IE~DRE 1o.) moteur A.E G. 
• 1;' ~emi-Diesel vertical S2 
HP 2 cylindres, 40(' tours. Très bon 
état, .:o.) Bucl<ley Double Cyllnder 
Cotton Opener. 41 1/2" diamètre. Cons
truction 'l'aylor Lang & Co. Ltd. S'a
dresser à l'Aiexandrla Commercial Co .. 
Mt'hall'-1-Kéblr, (No. 1773A) 

ACTlJEIALE~IENT AU 
pourvu d'une activité redoutable, mals 
imbu d'une politique constructive. 

U.R.S.S. 1Ciné -Jardin 

r[1\' S({)'' de choix. Position cen• 
fJ · 1• . 1 traie. Plein rondement. 

Clientèle an<:la's>. 14 très belles cham• 
hre-3 :\ cnucl-ter .... Icubles luxueux . .Ar
gentt•ri~ lingerie. <"tc. A vendre canA 
~c ùt-pu.1l .. \~:;cne :a: Omnltu, Tt-L :>3:-,52. 

(No. 4911) 

\ 

'

1.' '}1) [ matai atton d' nstltut 
. fJ . f \rJ de be1111té: mobilier et 
a ppar•i! électriques ultra-modernes. 
J<;cr•rc: .Jnstallo.tion>, B.P. 465. Le 
Ca1r~. (.·o. 21499) 

!Sio.-'i)(liV actif ou commanditaire, 
.\ • ,,1 ([, <·apital L.E. 500 peur 
dév~\opper affnlre prospère nécrs•il.'tnt 
J:rand" préparatif;. Bonnes référ~nces. 
Doctem· en Chimie de préférence. 
Ecrire: cD. Chemlco>, B. P. ·165. Le 
Caire. (No. 21506) 

'\. \. V\'\.1\ VV\7\.1\ '\ '\IV\1\1\.\.\!\ •'\N\1\1\t\. \'\'\\'\'\.'\!\'\V\ 'V\A.' 

Ministère des 
Communications 

Département du transport 
mécanique 

AVIS 

Des offres pour la fourniture de 
station-wagons, châ.'!sls et motocy
clettes seront reçues au Bureau du 
ùtrecteur du Transport Mécanique à 
Abbassia, Charkia, au caire, jus
qqu·au mercredi 30 octobre 1940 à 
J l: heures (midi). 

Nombre demandé et les cahiers 
cie~ charges peuvent être obtenus au 
même bureau mooyennant _ P.T. 15 
plus 30 millièr.1es pour frais de pos
te, tous les jours, excepté les ven
credls et jours fériés. (No. 7376) 

'\ \ ·~ "\ \\\.\\\ \\'\.'\'\ "\'\'\ '\."\\\'\\V\\\'\\\.\ \ !\ .'\/\1\1\'\\ l 

TIR 
AUX PIGEONS 
Stand Garabédian 

CHOUBRAH 

Réunions: mardi. vendredi. 
'amedi. dimanche 

Séance du 15 octobre 1940 : 
Kamei-Orfanos P.T. 
Platon 
Evans fils 
lé hia 
Ecl ward 
Farès 
Edward 
E,·ans fils 
Ha fez 
Eclward 
Jiarilaw 
Farès-:\lilton 
Evan fils 
l!.$!.rUa\v 

. DO('BLE TOTE 
4/1 : P.T. 481. 
6/1 : P.T. 338. 
3/1 : P.T. :?W. 
3/4 : P.T. 120. 

95 
71 
37 

15-i 
43 
91 

132 
46 
78 

42·7' 
78 
49 

PERA <! Après six semaines d'attaques 
aériennes, Londres a été si peu en
dommagée qu'elle continue à être 
le centre de l' effort de guerre de 
la Grande-Bretagne ''· DANS L'ARMEE ROUGE. RONALD COLMAN dans 

• 

WERE 
1 

''1 F 1 K G'' 
« En faf.sant un tour d'un quart 

d'heure en autobus dans les ré
gions autres que celles qui furent 
l'objet des allaques les plus achar
nées, on ne voit ni vitres brisées 
ni routes dtlfoncées. 

Moscou, 1!1 (Reuter). - · eLa situation 
Internationale tendue nous oblige à 
êtra constamment dans un état com
pl~t de préparation militaire>, écrit le 
journal l'cEtol)e Rouge~. commentant 
le nouveau code relatif à. la discipline 
dan~ l'armée rouge. La discipline de 
!'arméo rouge, déclare le journal, doit 
être plus forte. plus élevée et plus sé
''èt"l! que dans les autres armées. 

Au ntêtne J•rogrnntnte : 
fiésumant ses impressions, le 

correspondant déclare qu' " il sem
hie qu'à moins qu'une nation ne 
soit d'une puissance écrasante 
clans le domaine des airs, les bom
bardements. aériens ne peu 1·c nt pas 
t-t re décisifs. " 

Le code confère aux officiers une 
at:torltt complète cen vue de rétabl!r 
la d~>clpllne• et prévoit des sanctions 
~;,vères à l'Pncoo.tre des officiers qui 
sernnt considérés comme n'étant pas à 
la hauteur de leur tache . 

SWISS FAMILY ROBINSO 
'l'ltomas ~fiteltell • Edna Rest • Freddie Bartlaolonaew 

·------------------------------------------------------------..............................................................•......................... ••••••?••·············································································· •..................................................... , 

LES G 

N'ou e pas 

.0 Le parcours des lignes s'élève à ?lus de 2.200 kms. 

0 Les avis sont exposés dans les gares dont le nombre dé· 

0 passe 520 Dans des centaines de wagons Sur 
·----------------

0 des millions de formules de télégrammes Dans l'an· 

0 nuaire du téléphone qui est édité à 120.000 exemplaires 
---

0 Dans les Guides des Horaires vendus en plusieurs milliers 

0 d'exemplaires et dans les bulletins commerciaux. 
------·--- ·- ------- -··----· 

s A F FA 1 
Que les annonces 

, 
proposees les par 

Chemins de Fer, T élégrapbes et T é!é
phones de l'Etat son_t lues et vues par des 
MILLIONS DE PERSONNES 

publicité 

procure 

lneoutestablentent 

rendenaent 

Pour de plus amples 

renseignements, 

veuillez vous adres~ 

ser au Bureau de Pu

blicité,Gare du Caire 
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1 0 ~ern-ères nouve!les dei,Çtra.ngCr 1 
LA BATAILLE NAVALE DE SICILE 

L' ITALIE A PERDU 
TROI·s DE SES UNITÉS 
LES PLUS MODERNES 

-------------------·-----------------------
(SU ITE DE LA PAGE 1 ) 

Le "Y orkn arnve 
C.ro' a nt que J' ,\j:• \» et a 1t en 

tram· d~ lutter ··ont re <.cs Jurees 
en11emJeo consu!Prahle;;, le croi
seur uYorku arriv;L a la rescousse, 
mais cette Jllllt-lil, l'euuemi ne 
fut plus npPrçu. 

Repéré à l'aube 
AYec l'aid~ des appareils de 

1 a' iatwn ua\ ait·, Je cnu• re· torpil
leur italien 1t1is hors tle n>lllll;lt 
fut re [te re a 1 n ull<!. 11 etait l'Il 
t raill d'èlre renl\>rqut• par 1111 dP
;::.P:-o cainarade$ \t.-·nu ,·qurageutie
llll'llt a suu n ide. \la·~ l'Il vu.1 ani. 
HITl\el' J'«.\ja\ •, Je Jlil\'II'C inl;Ld 
J;1c!w là n·HHll'IJIIC "t fila à toute 
1 ilt·s"'· l'r•l" la ~kllc en se tlbst· 
Jlllllant derrière un ecran de lu
llleP. 

l. ·est alors que l'on e 1 e11ùit 
l'<llll!'lé <Jile le contre·tor!'iilcllr 
a•:arlf• dait l'« :\rtiglicnu, de 
1 1 ~() tuiii!PS, unHr upp~rlellallt a 
1 •• ''"""'' la pins r écentè ùcs gro::; 
, ont•·• -torpilleurs 1tall~u~. Le 
-.Yl'~i·k,. !'\Ul' ces cntrctai~·""S, arriva 
sm !t•s litm .. t l'équipage d~ 
l' <•.\ rtiglit'l'ln c<1!11111Pilt;ë~ 'llll>l tar
dt'! al!andullllf'r iP ua\ire. :\os 
fniT<'~ lui accoi·di•rent uue detlli
IIC'IIre pout· c\ .,,·n~r le bâtiment 
pu is ib cnt 1··n·11~ l'u:\rtiglir:>ri" à 
<'llli['S de cmwn . 
Evacua tion du navire italien 

Le .,) urk 1111( a la ruer <ji!PitjUe 
rad••au\. qut :s'<IJOUlèrcnt aux ca· 
JHlls ct aux radeaux tfn nu vne 
itaiu"~u, pni. Ull Hle.:;:.;:Jg'• par ra~ 

dio fnt tran''"is aux ~latiuus ita· 
lit'IIJI<'~ sur une longueur d'ondt: 
, l'li Jnt·n'I'IIe JIU Ill' doJIJI~r la posi
tlO'J drs sun i\:u1ts. Cela fut fait 
ht• 1 fi Ill' cr IJJl'~~"g" trahit la po
siti"ll · drs fore••,; l!rilanllll(lles. Rn 
out•··. tl fnisait ])('aU 1e rups et la 
::::it'ile u'o•tait pas ('ioignt•t'. L'exp6 
ri('uce des destroyt!rs br itanniques 
q u i fnrent bomliarrlés par l'avia.· 
tinn itntienne pPIICl:lllt <Jn'ils pro
e~d" ieut au sau ,·etügf' clrs su rl'i
\élllt~ dn «Ba rtoluiJWO Colleoni•, 
le I!J juii!Pt, rrndait iiJJ]•o'lsible 
·1 11"s un,·irPs dr nrl?nrlre hmte 
Ru'r•' mP.~rH·e pou1' ia ~écurité ct~s 
re< ·:q,c~ de I'"Artiglirr· '· On sa
Yait nn surplus que de~ conren· 
t.~lfio••~ aPrie11nes Pt des sous-ma· 
ril:>' il.nlirns se trom·aient dan~ lo 
,·ois iPagc. 

Pas de pertes britanniques 
\n con rs <le crs 1H•aux comhat~ 

CO!Ir<~nné~ de suc·eès, J'" ,\jax " 
H'e!i 1 qn~ IJilf'llJIIP:' YictiP1es et ne 
'uhit qur drs dommagP.~ superfi-

l'ir!~ au·dr~~u~ de ;n lii'\ne dr flnt
(;oJ,;<~n qui He gt'>u~>nt •'11 rJP11 sA. 
\a leur 'nrnhflttn·e. Le .. 'l.ork" c~L
<~hsolutnrnt inclenmr. 

Ct> >'OIIt ces PIIJO\'.I.~nlll''llls dont. 
!"'riait le ('OilJ!Illl!Ii>JUé :tatien elt 
<Illnt>nça nt que t rnis rlestro~·ers 
ilalirus ài'UiPnt t'té 11Prdn:- mnis 
"'t'un crnisei1•· JJntanuique, du 
(1 pe ":\''PtUJH~" prob3!il~>111ent, p.
Ynit Ptt' coult'. 

.\ la ~uite de ces ~ontac!s t•nti'C 
nos fon·t•s lèg~rPs et celles rle l'en 
ll•'llli, nu rP flott~ ful uttoqure 
lot·ndant plus d·~ quntr<' llenres 
par 1 :•lii!tiun Cllllèlllit'. Le l'lflH· 
Jlllll!Îijlll·, ilaliPll prèlr• n d qu'un 
poriP-aliOIIS <•1 un \Tlli.-<Pilr lonnl 
IJriLJJifllt]llt'" sl!l>irl'nt dl's dn!ll· 
JIHJ!!;r>~ a la :-nitr dr crs ;Ittaqur~. 
l•.n f;•il, :Jtii'IIII d" nos n;,\ires n'n 
Slllil d(· dnn!lnnges ni J(' prrtrs, 
:'lnrs (jllf' m1atrr ,L\'inns eJI!!CIIIiS 
fun•nt. nkdtns <'<'ria in~n1 •nt par 
Ir« rhn~~rtirs ,Jp 1'r.vi'l!i,•n n::wa-
1•• d il'c pii•t'PS nnti·a•'riPnnPs ct 
tlrnx nufrps {ill't'llt ;•rol>i!blc'ment 
dt\f l'li ifs. Tn11s nos 'lYion:;< rrnt r è -
1'1'11l indPJilllf'S. 

Dans le Dodécanèse 
Enfin, rlnns ln nuit du t~ octn

hr". l•'S fi ppn J'l'il~< <!e l'aviation 
JHI\'fll" altHfllli-rrnt Ir port d~ La
gon, rlnltS le - IJnrlèrllni>sP. L'attaque 
fut 11111' surprisl- •·ornpli•te. Drs 
cnsf'rnrs, rle~ ntrlir1·s, rlrs hnn
;.:ar~ Pt 1111 ré. rn· <l i r dl' ptllinl(' 
fni'Pnt ntfl' ints rt inrPJII!irs . .\pr/>:; 
<'Pl fp nt! nqnP.. tm1s nos :n·inns ren. 
lr/>rl'nt in<lrmnes. 

Les sous-marins 
Nns sous-mnrins ont anssi rem

porttl drs sncr/>s dans la ~!Pditr>r· 
rnnrr rtlrrmml'nt. 1 n s"us· mnrin 
l>omlwnln nvec snrrès rlrs nhjN'· 
tif<: milit;~irrs <lnns Ir p()rt 'rle Sa
,·onn, ronh '111 n;~,·irl' l'lrllThflnrl 
armp Pscorlé. 11 n la rgP rlr GPnl's, 
par rlt's YrrldtPs 'Il nrr·torpillr~. 
<'t 11n naYir'e milrch<t!Hl RrmP <lP
~ 000 tonnes <]lllJS }ps I'!JI'l1:111X cl•' 
''nrlo. 

1'•1 nutrr ~ous·m1rin ·'oula 11'• 
wn·ir·p ni' nl\itni11Pm·'1t cnnrmi 
rl'f'lll'iron ~.000 tonnc>s nu l:OJrgP rl?. 
i\"aplP~ Pl 1111 lrni~if>me ~ons-ma· 
rin I'Onla un nn,·h·" dP rn,·itaillf'· 
nJPn! Pnnrmi rl'rn\'i:·()n ROO tonnes 
au ln•ge cle RPng-tlM:i. 

Sur la côte de Libye 
Dan" la nuit rlu 1~ nn 11 octo

bre, rlP~ nnit<ls nfiY<Jl "' · nntlrnnt 
l'n ro11flhorntion :'li'P<' Jo\ RA.F., 
honthnrrll-rPnt llli<Ri llYI'r snrrl>s 
1les rr.nrr.nfrlll i on~ 1lp tmnprs en
I PmiPc; A Sini Barrani, 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

ES SAGES 
DE FR NÇAIS ET 
DE RANÇAISES 

---·-·----
(SUITE DE LA PAGE 1 ) 

Vu.:s l~t servez, obstinément et vaillament, vous, qui vous appelez Jull<•tte 
et dont nou• voudrions tant récompen~er Je dévouement. Mal" quelle meilleure 
r~compense qu.e de reronnaltre les volx de• plus humbles. parmi ceux dont 
vous aoutenez l'effort et le loyalisme, de les reconnattre et de •avotr qu'elles 
•ont dignes de vous. 

« Nous sommes deux fr6res d u nord de la France. Gaston, nE le 12 
« janvier 1921. et Pierre, né le 6 juil let 1924, Chers parents, Je voudrais 
o: tant vous faire savoir que nous so mmes toujours en bonne santé. J'es· 
« père que vous êtes de même ainsi que mon pet>t frère Emile. J'espère 
« aussi que René joue toujours bien à la manille. J'espère aussi que tous 
c les amis qui demeurent Place de la Boucherie se portent bien. » 

« J'al quitté le dépOt où j'étais sous-lleutenant, depuis mars dernier, 
« pour m~ diriger sur Bordeallx. J'embrasse m~s parents , ma soeur, mon 
:< beau-frère et les slc:ns, ma petite soc:ur Josette. Je supplie les miens. 
• d'espérer et de· patienter. » 
Sa.vez .. vou!:l à. Qlli ces hou1uH~!i doivent leu.r!'l melllenuH! arrnes? A vous, 

femmes françaf. t'S. leut·s mért"~, l~ut:o~ femme:-;, leuns fianc•t-es. A YOUS, dont la 
lertre encadr{oe de tricolore nous appùrte la prit}re de Paris. Mal• (.coulez pluiOl 
votre propre vu1x. 

« No u s sommes un groupe de Frunçalser qu i, chaque jour, puisons 
c notre force de vivre dans votre fol, dans votre sacrifice. Nous voudrions 
« no us aussi, à votre exemple, s ervir. Et nous serv irons chacune, où Dieu 
c nous a p lacées, si petite soit cette place. Nous en faisons serment, devant 
« vous, v ous les plus dignes. Mais nous avons pe nsf: que là - bas, ma lgré 
a: tout, Il vous rnanquerait une bouffée d'air de France. Nous voulons vou s 
« n pporter cette bouffée. C"est pour cela que nous no u s réunissons. Chacune 
« à tour de rôle, vou~ écrira. P eut wê tre, beaucoup de nos lettres ne vous 
« parviendront-elles patl. Pt:ut.etr~ n'en recevrez-vous a ucune. Pourtan t 
« no u ~ montrerons toute l'Ingéniosité poss1 b le, et si seu lemc: nt u ne fols n ou s 
«. r6 ussissona à vous joindre, ~1 en nous lltiant., vo u s voyez surgir vo tre 
« dl!cor familier, Je visage d4! votre chère mama n, cel u i de votre compag ne 
.: o u le minois de votr·e petite fille, alors noua aerons heureuses, no us a u
« rona atteint notre but. » 
Voue l'avez atteint. Les nOires vous •n remercient, qul •ont aussi les vôtres. 

Il y a quelqu•• jnu'". un jeun• volontaire françal•, s'enrOlA.it dAns notre 
armé" d• L\ir. Pour •xpliquer •on cngagem•nl . .anF mot dire. J tendil 1t Mn 
~ nef un• leltt•• que lui avait Rdre;,•'• Ml fianc~e, une Parisienne de vingt ans. 

« Maintenant c'est à toi de nous venger, le!! femmes, les enfants chassés 
« de leurs maisons, la France massacr~e et saignante. cette France qui a 
~ parta g~ notre vie et notr& amour. Je sala que t u feras ton devoir comme 
« ohaque bon Français. Je tâcherais de faire le mien quo i que je ne sole 
« qu'u ne faible femme. Que Dieu te protège, » 
Dieu vous prott'gera ... 

APRES lE MARTEllEMENT DES FORCES AlLEMANDES LA CRISE BALKANIQUE ET L'U.R.S.S~ 
Le port cie Cherbourg est 
complètement détruit 

----------------~----------·-------------------------

Revendicat ions soviétiques'! 
Londres, 15 (S.S. cAl Mlsri ). -L'at

titude mystérieuse de la Russie est !•ob
jet de toutes les conversations. 

èépH'-f e-nt Je~ be!iolns d~ la .consomma
t,ttn locale. 

'---- . - ~ Une Information reçue de Helsinki 
dlt que I'U R S S. demandera pr0ba.b!e. 
ment la ce•slon de la Dobroudja du 
nord, ainsi qu'u.ne parUe de la. Bulga
rie méridionale. Alnsl. l'Union Sovléti
Qlt!" aura. des frontières communes avec 
la Bulgarie à. laquelle elle est attachée 
p'l. de solides liens d'amitié. 

J.'a•·~tptatlon de ces demandes aura 
une néfaste '"percussion sur l'activité 
sociale et économique de la Yougo•la.
ve 

\'ichy, 15. (~.S. «AI-\Iisrit>). -
Le~ joiii'IJHII\ !ral!o;ais nut pn-

1 

Llié les noiJ\'E'liP~ relafiyps anx 
importants' dé~âts n1at~riels .•nt" 
\'l'lill il Cherbourg, à Boulogne, 
et à Dunk<·rqne oomilardés di
manche derni!'t par la llolte et ln 
l~o\'al ,\ir Foree. 

On riPci>ll'P qur IP~ ,\np;lni~ SP 
sont npprochc's d!' très près dP. 
Ir urs <•hjectif~ tua lgré le feu dP<; 
h;~t!eries fllirmanrles de la 
côte. Le port de Cherhonrg a été 
cnmplètement. détruit. Il Cl'l est. ile 

1 

mPme rlP~ nayil·e~ qui se trou· 
Yairnl en rn le ~èl'he. 

Ber lin bombardé 

1 l,1111dn•., 15. (Hcn!Prl. - Pen-
dant prés d'une heure et quart, 
tlnns ln nuit de lnnrli, rh. avion,; 

\attaquant plusieui'S ohj~d:l~ lllili-
taires tnut dans les fanhou rgs 

\qu'nil t'IIPIIr de la c:~p'tule, a ll
I rlr ln s .. rtillll de hon•uardrmPut 
• snr\'foli•renl Berlin cherdwut <"t 

IHHIÇP. Ir· minislèr~ de l'Air. 
' PnP ]Pg-ère brume flottait sur la 
'ille an moment ol!, nt·ll «pr/>s 
2 h. 11.111., leg premirr. appa rf' il s 
hritaJ•niqur. f•·anchirPnt '" ('<'rcle 
e:--ttlrienr d••s pnis~nntr~ dH!'nses 

1 

de Brrlin et fnn r nf>r,.nt. ;l grA nde 
altitude an-rl<'ssn~ de ta capita le. 
Lu Inne, qui amit :Li<IP ~ ~~ 8tla
quant. pendant les J.L)()() kilomè-
tt·e~ de !l'Ill' trfljel d~IHIIS l'Angl~ 
lerre, éclairaiL la ·,i ll e s u r toute 
snn elendut•. La graude u~ine à 
ga7. de la nanziger:<trasse, ù qua-

I tre ki!oruètres et d Pnli du C<'ntre 
1 <IP la 'i Ile, fut rapide n1l'nt rPptl· 

I re:; et une r<~ngPt' tle .grossP holll
l.Jes alltunèrellt plusi·•n rs incl' n tfies 

J qn i gagnèn~ut rapideJnP•It en in
: ll·n~it&. Quelques mi n u tes p in s 

tard, Je· voie;: de ga r age de ~he-
. 111iu de fer de Tempelhof, près du 

]Jr iiwipHl at•rodrome de Berl111, 
ètan·ut illentiliéPs à leur tonr et 
bombanlties var un second al' ion 

! D'autres sectio n des force~ 
1 d'attar1ue concentrèrent leut· hom-

\ 
hardrment sur de. •)bjectifs mili · 
tair-es nt• centre de la \ille. Plu-

1 
sieurs tonnes de puissantes bom
be explosi,·cs de g ros ralibre et 

i une grande quantité de petites 
! botnh!' inePndiaires fnrent déver· 
1 S<1 P~ sur cel'. l'ibles, et i• 1111 1110-

llJPJJI donné du 1aid, d'nutres ex
pln;.icms et des iucendies purent 
r-trr nperc;us simultanément rians 
pln~it·ur~ partiPs de la zone Yisrle. 
Attaques sur l'Allemagne 

1 Londres, l:'i. (H.euler). - Plu
sieUr!> illl]ll>rtaub ohjet:lifs ulili· 
tairPs dl' lierlin furent hl>tlllourdtl;: 
a1rc effim .. ittl par la. H.A.F. da ns 
la uuit d'liiPr, lundi. Des utlaqii<'S 
furent aussi ext'•f'ulét~~ su1· dPS ws
tallatious pétrolières u Stettin, 
Bohlen, Holhu, n lagdebourg et 
:\eJsl.Jf'rg. Les atlaqites ;;ur Stettin 
furent ]Jarli.c•!lièr-emen1 efficaces. 

Le IIavrP. fut attaqué par un 
group~ irnporlant de hoillbarrtie rs 
et rl'al'rt-s le i r H'eudlè~ et les ex
plo:oiuus qui ~e proJni-;lrt-ut on 
t•s[irne que des duJIIlnages ~o usi· 
dPrahle~ 11111. l'lé f>nl\uqll~ .. 
D~~ cr>Jrditious allltthphériqllt>~ 

clt·lai'I>J<Lhli•s ont t' III]'P ·hé d'au-
trPs Ill ion:! de n·rérPr leurs cibl«>s 
oricriuP.IIes; auss i IHHllh•trdi>rPnt-ils 
les rp•ais ù llalllhonrg, J.:rndPri et 
Dt'll HP.ldf'r, uiusi rp11> lt·, lignes 
rll' t'll''lllill de ft-r à Collir•g<•ll, l. in· 
gt·n et H:ttJlll l'l', à part pltr~i·,II I'S 
lhitJt'~ et aérndl'lllllt"''· 

l 11 eoiuJuliJt iqll.;, t111 nduislhe 
<le 1'/\Ïr déclttr" que de lr>~Ites ces 
opér:tliuus, dt> rut'rut' q11e des pa
lrolllli<'s efft-e!I lér·s h!Pr rle jonr 
p11r la sPcfion cf>tii>re, '}lliltre a· 
Y ion~ IH·ita rmiqnes ne sont pas 
rrnt reis n leur base. 

La défense aér ienne de 
la Grande-Bretagne 

T.ondre .• l!i. 1:\'.KB.\. - La ré
clurl ion enl·f'gist rtle da us lPs lrm nies 
JH,l'iPs aérit•JIJIPs !'lllhii'r'es rl•cf'JII
ltlf'lll JIHI' 1r·s \iiPIIIHlltl.~ la lllf'il· 
1<'111'1' jo11rnéP. fnl rPIIe tlu 1:, srp
I••IIIIItf, t]:tle à I::H[IIPI!e la H.:\.1". 
a hall 't li'!;', a\ iun~, e11 clt>~t·t-H ù it 
uprrsqnp rt•rlainf'Illf'llln 47 anlres 
tandi:- ljllf' 17 flii'PIIt PlldOJIIIIJag'PS 
- s'expliqnp par le fait qnE' cha
que bombardier allPmand est all
jourrl'lmi protégtS par -:inq av1ons~ 
rle chasse. 

« C'r t là une preu\'P. Pyidente 
qnr IPs lfnrricnnes et lP~ Spitefi
n·>' ani{lai~ sont trop hnn s pn u r 
PliX u, Pt'r i t. IP r·urn•:--;.JHtltd~tnt Mt-n.)· 
llal!lique ti n <<'l'iules ... 

1\ l t' u le ai 11 sj furr.·rnenl pl'ù t ,lg~ 

(;rande-Brl'tagne, l'Al!emagne n'a
va lt Pmployé qu'un p·etit nomhr(l 
rl'a\·inn de cha!<sP par rapport à 
l'<'lui des bombardiers, soulignP le 
correspondant . Tant SP~ bombar
diers que ses ~Iesserschmitts fu
t'Pnt rapiciPmenr rlétru'ts. Par la 
$!lite On nr e,o;rortPr CiJllqlle hom
ha r<liPr rl'1111 avion rlr cha~sP mais 
ce s1~tème ne s'a1·éra gnèrc plus 
efficace. 

Les effertifs des avions de rhasse 
funont porltls à deux pour chaque 
bomhard ir r , pniq à trois, mais tou
j<;>urs Ml11! a rriYer à des ré,o;nltats 
lllE'illPnr~. Chflqne foig quP les ef
fectif~< des av'ons de cha>~se fnrPnt 
accrus il Y pnt une rrduction COl'
re~;pondan'te du nomhre dP hom
bRrdiPrs PmploYé~ et par consé
quent dans la puissancP destructri
ce rlu r aid. 

l'n co r n•spoudan1 spédal du 
u:\'Pw-Yo r k l lerald Trilmne" com
mrula n t ce monveme n t allemand 
a r!érla r tl qn'il const ilnait nn in
di rf' dr l 'af faibJ's~Pm rnt. de l'pffor~ 
nar. i ou d e l 'l!cc r·oisllernent. rlf' la 
pnissance E't de !'P. ffiracité des fo r
ces te r restrPs et aér iennes proté
geant Londrr!':. ll cite À cri rffet 
lP ras d'unp formation cle 1 ~ bom
b a rd ie rs p r otégPp par plm de RO 
)1e~sf' rsch mitts qni ne parvint pas 
à attPi,ndre le hut visé. 

La population de Paris 

Moscou a ppuie la Turquie 
Bulgarie. 15 !S.S. cAl Mlsri ). - Les 

mill ux diplomatiques bien inform~s 
déclarent qu'e les pourparlers entamés 
dernièrement entre Mos~ou et Ankara 
ont fourni l'ocoasl n à l'U.R.S.S. d'ap. 
puyer la résistance de la Turquie con
tre la pre-.Jon de r caxe». 

Les milieux soviétiques ajoutent que 
oes pourparlers eurent un caractère 
très important et furent provoqués di
rectement par l'action militaire du 
Reich en Roumanie. 

En outre, on déclare que la Russie 
ne donnera pas des garanties officielles 
A la Turquie avant d'assister à une 
~ouvelle évolution de la situation : Qu.e 
1 Allemagne envoie par exemple en 
Bulgal'>e cdes troupes d'entralnement•. 

L'U.R.S.S. n 'avait pas été 
infonnée des projets 

de l'Allemagne 
Londres, J,~ (Reuter). - L'Agence of

ficielle Tas• est autor•sée à. annoncer 
qu.e la dé~Jaratlon ·•ulvant laquelle le 
g•.uvernemenl Roviétlque fut Informé à 
l'avance des but• e! du nombre d'hom
mes envoyés pH l'Allemagne en Rou
mRnle ne correspond pas AUX faits. 

Moscou, 13 (S.S. cAl Mlsri>). - Le8 
Allemands n'ont pas porté officielle
ment à la. connaissance de la Russie 
le-urt:t récents mouvements en Rouma
n·e 

Par ailleurs, l'Agence 'l'ass a publié 
un commlniqué démentant la nouvelle 
varue dAn> le journal danois cPoll'l
kea> - de son correspondant spécial à 
Berlin - prélendant que le gouverne
rrr..,• soviétique a été Informé en 
terr!)s opportun de l'envOl des trou.pes 
allemandes en Roumanie. 

Commenta ires signîficatifs Les proje ts balkaniques 
de la presse turque de l'axe 

Ankara, 1<5 (AS.A.). -'l'ralLant de .Jfrnslllem, !."). - ( i>.P.l. - 1 n 
la question rou,ma.ine, le quotidien ohsenateur militaire· qui vient 
cUJus> analyse dans sa colonne politi- o. 
que. les événement• qul ont précédé l'in- d'arri\'er à Jer11. al~111 apr~s un 
v aslon de la Roumanie. Après avoir \ oyag;- dans les Balkans, dPc!are 
noLé le silence gardé depuis sept jours que la ctdlahnratiol!! allPll!allrl<' avre 
tant par Berlin que par Bucarest, A lr · TlalieJIS dan la campagne du 
cet égard, le journal fait remarquer ) JoyrrHlriPnt P~t généralell!Pllt con
qu.e du nord au sud les Soviets sont s>dért•f' l'IIIIIIIJC t>tnut 11n épOll\'all
devenus automatiquement l~s voisins lai! beaucoup pins qu'une pc;;si-
de t'Allemagne . . · · 

Voi là pourquoi, souligne-t-il, depuis t'" !11 té' r r>·tlltr· . l.e. c?rre~pond\'" t 1 s est 
la signature du pacte d'aoQt 1g3g, la onn . ce e O]JllllOil .Slll' a .Jase 
Russie maintient une atlltu.de réservée de diYPI'Sf•: sourc~s Ùiplumatlques 
à l'égard de l'Allemagne. Et cette at- d'gnes de foi. 
titude sera sans doute conser,·ée avec .Jusqn'il'i la contribution alle
~eau.cou.p plus de circon.,pection après n1a 11fiP dans !11 ctlmpague italienne 

P a ris, 15 (Havas). - Le 8 octobre a · conclus•on du yacte tripartite, A de la )[fditerranée a consislé à 
mo m s que la Ru.ss1e ne dE'v .en ne elle- . . · , · 

1!1'10, la population du département de mème J'objet d'une attaque directe de IIJOlliS ti IIIIP CPIIIIIJIIe d a\'WIIS de 
la. Seine a attel nt 3 milliou :i19036

1

1 la. part de l'Allemagne ch~sse f't Ill! n0111hr e négligeable de 
habita n ts. se décomposant a insi : PA. - La version berlinoise dans ~a pré- specrnllste~ . 
r is 1 mtlllon 867 .115, a.rrondls•ement de tent1on qu·elle aurait a,·isé les pays J.'t>piniOII qui pn'•1·aut dans les 
Sceaux 710 791 a rrondissement de St- 1 d t é 1 · , · am s • son en r e en Rouman e et de capitales balkanique est que l'Al-
D enis 931.130. son l~tentlon de se retirer après l'ac- i<'IIHI"'Il!' rst déc·'dée à y consoli -

- ---------• co~plls~ement de sa mission, n<était drr s";.s rosilions flOUr a~!lllrP ses 
qn un Simple désir de calmer la Rus- . , . r 

Les formes modernes 

du . <<tribut>> antique 

(SUITE DE LA PACE 1) 

Des manl!e•tat!on• ont déjà. eu néù 
dans les Balkans t·ontre ta spoliation 
des récolt•s par le~ nazls. En Hongrie 
et en Rouma n ie de• m illiers de pny
sans affronteront la to.l m au c<>urs de 
cet h iver. En Bulgarie te mécontente
m ent s'est propagé à un te l point que 
le Pl>t·t( communiste se permet de dis
tri buer sans aucun risque de répriman
de ~lï· '-'lle, un pamphlet Invitant le 
peu pl"' à renver~:;.er le gouvernement. 

En Yougo"la vle, t'mdignation popu-
laire par suite de la cherté de la vie 

!
sans cesse grandissante n'est pas dis
simulée par les campagnes de presse 
i nepte~ contre les fr a n cs-mAçons et 
les Juifs. 

La taplde augmentation du coflt de 
la vie et la pénurie de denrées ali· 
mentalres de prerrlère pécessité, de 
m6me que la corruption et lê. gabegie 
administratives snnt des caus•s 
d' exas~ration pour :es popu lations de 
lous leo pa ys balka niques dont les 
gouv4! 1 · n en:l en l~ o n t vend u leur li b ert é 
aux nazi .s. 

D-:!S ub~ci'Vttteul'S a u torisés dans ces 
'P"'Y• ;·llp!JOrteut que l~s tendances ra
dicales de gauehe de leurs habitants 
"ont très ma rquées. Aussi est-li pos
~lbl e que <l' o rdre nouveau» que les 
Pu lRsances de i'axe prétendent vouloir 
néer dtlns le uud-est de l'Europe de
vi~ nne très d ifférent de ce lu l qu'ell es 
visaient. 

, 

sie. L'U.R.S.S. était en effet, depuis ar~·r eres rontre tout s1gne act.tf de 
deux semaines devant deux alternat! - liii'CoJIIPI!II'IIII'Ill russe à la Slllle de 
ves su rprenantes, soit la conclusion de Ol! nppt'•tit cruissant. 
l'acte tripartite, solt l'occupation de la Pour quiconque a passé quelque 
Rou:nanie; La conclusion du pacte tri- tentps dans les Balka11s, les pro· 

1 

parti t~ na poné. aucune mod>!Jcatlon trs.lations d'amititl russo-alleman
dan~ es publications de la presse so- rles nP sont qu'un ma que pour 
v)ét1que. Et du cOté roumai n on garde , . . . 
un silence significatif sur te (ait de CachPI le. 1 O~lfllt fonda:nental 'lUe 
l'occu.pation. leurR aspirai IOIIS opposef's da11s les 

1 D'un a\1tre cOté,les Allemands por- Ralkn11s renclr'llt inhilaiJie. 

r
te nt au nombre de trois div isions, dit Lrs Balkm1s 11e sont pas anssi 
le joumal, le contingent en R?umanie. c;Iilnrs qup les nazis Ynnrlra'pnt le 
Et quol~ue les nouvelles ne s'Infiltrent faire croire. Le troupps fllleman
pas facilement de la Russie, on ap- des sont l'll( rées en n01111 1.ude pour 
prend que )es Sovle's ont pris des me- . · . . . , , . ' . . 
sures adéquates et établi des renfor- :y «Jila!lltenll 1 ordJ!'u!- un Oid r e 
cements milita res en Bessarabie et en alll'rllal!d et non lJOJIIt l'l n ordre 
Bucovlne. I'IISSI'. La ligrw de coml •d le itn'iell· 

Vers un bloc Turquie 
Yougoslavie-Grèce ? 

Londres 15 ( .S. Al Ahram ). - La 
Unll't!d p ,:ess apprend de BucarPst que, 
suivant les \nformations parvenues dans 
cette ville, uu bloc de résistance grou
pant la Yougoslavie, la 'l'urquie et la 
Grèce se fo,·merait pour repousser toute 
avance allemande ou germano-italienne 
vers la Grèce ou la 'l'urquie. 

La Yougoslavie menacée 
Bd gr11de, 15 (S.S . «Al Mlsri~) . - La 

mJt-:::-.Jor, économique allemande quJ se 
tt·ouve actuellement A l:3elg1·ade a fo•·· 
rr.ulé quelquts l't::vcnùtcations. 

lY!l.}'rè• c~• revendll-ntlons, ta You
goHavlc devra accepter te rOte qu1 'ul 
c~t dévolu pa1· l'caxe-. dans le nouveaa 
régim~ économique de l'Europe : 

1 > 1..a YougosJa vie devra concentrer 
s~~ eflorts sur l'agl'iculture au détrl
u•ent de l'essor industriel 

2) Donner au Reich la préférence 
po" r l'achat de tous les produits qui 

"' 

ne actuPIIP se111Lie consisler à in
t•i\p,· la. Bulgarie ù r éclamer lill 
corridor ir tra\·Prs la. Thrace, nrs 
la mer F.géP. De rumeurs d'atta
ques italiPnHI'~ simultanées contre 
la Grèce et 1 E~o·pte sont so'gneu
sement propagél'g, tandis t'{llt' l'axe 
renouvelle sn press ion contre la 

On prepare a Berlin 
un nouveau " procès du Reichs!~g " 

~----------------------·--------------------
Londre~. 15 (P.P.). - Une nouvelle 

édition du cpro~ès• d e l'Incendie du 
Re'chstag s'organise at· t uellement à. 
Berlin, selon un cot·regpondan t a méri
cain de la capitale tt.llemande. 

Her• hd Gryns:t.JH>.n, 1 ~ )tune jutr,qnl 
ü.Vü.l t a lH1.Uu à coup~ dt: reu le conse~l
lt: r· von Ru.t h à Ptt.ds, le 7 novembre 
19:!8, jou~ >·a l~ rO te ten u ptt!' 1~ Hullan
dtt.l~ à desni lucon~Ci1:" 11t v~.n tlt.-1' Lubbe, 
tt.u couf's du Ju•ocès d \1 Reich~ttt.g. 

T. .. e CO I'l'f'~pondtLn t prévoit que Grynz
pa.n sera for<·é «d'avouer:. qu'Il a tué 
von Rath , sous l'Instigation de l'Intelt!
g en ce Service britannique. Les rumeurR 
qu'on !alose ofllclellemen t cir~u l er à. 
BPrlln, déclarent que non seulement 
Grynzpan était payé par les Britanni
ques, mal~ qu'i l avait eu des entretiens 
aYec M. Wi nston Chur~hltt avant de corn 
mrttl·~ Ho n crltne. 

JI ~~t i n utile d~ dlr·~~t qu~ ùryn:t.pa.n n 'a 
J•una l• été à l.ont.ln·• · 

Dé-jà lt:L IJ I' c:-~:"'t: lttt.z i~ montre le bout 
dé l ' ordlle , Lti. !t ~ mat iu e d~1·n!èr~. un 
joum .. l a.ltemt<n<l dioal t <rue te jeune Po
lonal• avait t·eçu de• ordres de tuer 
l'ambss•adeut· d• Hitler lt Pnr!R, le 
C'Omt(' Welczek. mRt~ qu'il avait pris 
von n At h pOUr' l' A mhA~~Ad()Ur. 

né au gardien français un document le 
dégagean t de toute respon•abll!té. Une 
heure plus tard. une ambula.nce péné
tra dans la pri>~on. G rynzpan fut trans
uodê sur un bru..ncat·d e-t pl act\ dans. 
l'ambulunl't!, nçcumpagnto lll·~ ùeux of
fidt"l':i. L'un1bulanc~ ~~ t•end:t au quar-
t it:t' géné1•td de la Gt'::;tnvo. à l'tle de 
Fru.nl'e, oü Gryn.szvan fut :;oumb::1 à un 
lnt~ITogatoire sévèl'e. Le jOUI' suivu.nt, 
il tnt envoyé avec deux Ct"rl.ht autrE'~ 

pr!sonniers politique• à Berlin. Là, dlt
on. Il at tend de partage1· le sort de van 
der Lubbe, qui fut condamné à mort 
pour couvt·lr le crime des chefs nazis, 
y compris Herman Goering, qui avnlent 
incend'é le Rclch,tag. 

Il n'est poillt difficile de s'imaginer 
r.ommE"nt Je ma.lheur·eux jetwe llomtne 
~E't'a amené !1. · avm.wr Au cours du 
JH·m·t-~ dt> l'inc~,ndle Ju Rt'ichstag, van 
cter· Luhb~. fut induh~tablt!mt-nt drogué, 
tt tl tolrtit prc.'il{llt: i.rH~un~citht de tout 
<·e yu! se pall~ait autot11· d lui. Mals 
alor", Il y eut un G~01·gl's D im!tl'Off 
pour denoncer <'t:'S agtssf"InE>nts. Il n'y 
aura point de Dimitroff cette fois, ~t 
11 P~t pO!~~ihle- quP Grynszpan ~olt C'On· 
duit A l'~chaf:.url des drogués comme 
le rut VIl)\ d~r Luhhe. 

Turquie, IJQilr la détourner p'ai<J,t~ 
la < ;r.;n' tl 111 !e cas d'une ag-qe .. 
ion italienue. Il y a toujours la 

JH>SsJlHIJit' cependant que l'l4Llle 
fass~ unu feinte pour attirer l~ 
tention .sur une attaque oom~n~ 
de l'axe co11tre la Turquie, ve:Qf 
l'Irak et la Snie. ~!ais l't>ide ti 
tée donnée pàr l'Aller~agne à 1'111 
lie jusqti 'à présent inclinent p l ' 
sieurs observateurs balkanigue11 
croire que cela est plus qu'une polo 
siuiliié 

On signa'e que 2.000 oftiQ'Iers, 
son~·offic:er.~ et. spécialistes; ali~ 
mauds. se trouYent ma~ntenap.t ej 
Bulgarie et cela pourrait indigu4.Y 
que Je chemin de fer Bcrlin:B·a~· 
dad serait \llt rêve de Hitler·. ig • 
me il fut celui de 11<"8 prédéces.u' 
dans la .(]ernière gnerre. 

D'une façon générale la m""._ 
bi:itP rle voir la campag'ne mé iten 
ranéenne se c!Pvelopper ail eun 
qu'en F.g.1·pte doit être, de l'avl1 
dn cnnPspoudant, sérieusement t 
considérée. 

L'attitude turque 
Londres, 15 (S.S. cAl Ahram•). _ 1..4 

<United Press• apprend d 'Istanbul qtl. 
le ton de la preHse turque vls-à.-vla <lt 
l' Allemagn~ a changé. Sa.qs doute, re· 
flétant le point de vue o((iclel, tous le• 
joumaux dêchuent ouvertement qu'unt 
arm~e •ollde attend les .\.l' emands ~· •1• 
déalrent faire un geste vers la Turq Jle, 

Les cumm~nta!res citent ta <lêclara.o 
tlon du •Times• .. rttnnant que la cam• 
p&gne ver!'\ I'Egypte à. travers a 'i'Ul"
que, ht. Syrie et la Palestine e•t 1111• 
praticable. Ils soulignent la puissance 
dél~nsive ù~g rurce-s tt11'4Ue.!i. 

L~ juurn .. l Tan• décJ"-re q•>e lM So
''lds ne peuvent pa• permettre que let 
Dardanelles tombent en d'autres ma.lns. 
cMals le facteur le plus Important dt 
la sltua.tlon pour arrêter les Allemands 
c'e!it Ja prést'nce su1· Ja route d'A::1L ... o.' 
fic de fon·os turques lnvlnclbl.,.>. 

IA> joumal •Vatan met en rellef le 
point de vue russe et assure que l'on ne 
croit pas que les Allemands te11tent une 
aventure en laissant sur lE::ur flanc unca 
armée russe Intacte. 

Nouvelles non confirmées 

Londres. 15 (Reuter). - Le corres
pondant diplomatique de Reuter écrlt 
qu.e dans les milieux autorisés de Lon. 
dres , on déclare que la situatlon en 
Roumanie n'a pas chanl('é depuis h,ler. 
Quant à. la questlon du rappel du mi 
nistre britannique à Bucarest, on croit 
savolr que Sir Reglnatd Hoare peut 
prend1·e à ce sujet toute décision qui 
lui paraltra con,·enable. 

Plu::tleurs infol'lnations ftOnt psrve .. 
nues de Rouman:e au sujet de l'lncen
d:a de pltlts de pétrole. de mouvement• 
de troupca l'U:i~es en Roumanie et de 
conversations que l'ambassadeur tu re 
aurait eues avec le.\:! ambassadeurs a, .. 
n~i-l·icaln et ru"':is~:. On n·a auclUle ron
tlrmation de <"es nouvelles A Lond ru 
et elles doiv~nt ê.tre &.cct.Jelllles aveo 
rN•crve, car certaines ~ources d'l nfor .. 
mt. tiOn à Bucarest sont sous le con
trOle. direct oti lnù ,t·•ct, de l' Allema
g.lP. Les Allemands ont l'habitude de 
répandt·~ de" nouvelles qui pourraien t 
êtr• agréables aux Alliés dans lïnten· 
tio > de gAcher les relations de ta. Gran. 
de-Bretagne avec d'autres pays. 

l't>ll!Jf !Ui est tonjonrs ii llfJili~sant 
:\ se fra\'I' I' 11n ('!JPJllin po ur attPin
drP sPI'! ohjPdif~. J.p~ allnqnr. rie 
ndons rlP rhnssp hritflnniq n t:'s fn
rrnl si mortrliPR t'{Ue lrl' fonn i d~
hiP~ form:~linns PllllPmirR ~l' ~ont 
ti'OlJ\'P(',o; rtispPr"P('" ,rians tnus !Ps 
sens et nurenl chan~e1' t' itinérll're 
avant d'a,·oir attPinl leurs objt>c
tifs. 

LE'ill prPm i()r~ ofCirirr~ fip l a f;eFCtRpo 
qui cntrhent à Parla sval•nt un ordre 
t'rrll •p~claJ ~'gné de leur chef. Hein
rich H l mm le•· pour g'empA rBr de !Grynz
pan A tout prix. 

Deux offlcler• d p la Geeta.po, selon 
les nouv~lle• do. France ~ntrèrent dans 
la. cellule de Grynszpan ,Îl.près avoir don-

On se souYIPnt CJU~ la mort de von 
Rath fu le ~lgn•l d'un sauvage po
grome na:r.l, .tuste a,•a.nt Noe! 193~. au 
cou1'" duqu•l dPS centa,in~s de Juifs fu
rent tués, de dizaines de milliers sourn!~ 
aux plres traitement•, et des militons 
de !Ivres volées des propriétés julves. 

Robert MONTGOMERY dans THE EARL of CHICAGO 
Au cours du premier raid diurne 

snr 11ne large échelle contre la 

La cigarette I)E LUXE 

EL .MA 
17 Cigarettes P.T. 6. 
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